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ife3de . 
11gsmo1s 
atlente! 

A l'heure actuelle , les 
depannages exigent parfois 
des mois d'attente, car les 
lampes et les pieces deta-
chees sont rares. 
Evltez les pannes en faisant, 
a temps, examiner votre posta 
par un bon specialiste qui l e 
remettra au point. en verifiant 
soigneusement les contacts 
et les alignements. 

Profilez 
du 'forfait-r~vislon' de 

100 Frs 
en vous adressanta la Station­
service PHILIPS la plusproche 
ou demandez son adresse a ; 

PHILIPS 

UN REM EOE F.A MI LI AL 
par ex cellence, c'est Viriode. ll 
d 8sinfecte sans douleur et cicatris , 
tr8s v:te toutes plaies. 11 remplace 
la teinture d'iode com.me r8vulsif, 
aans 8cai11e r la peau. Les cures Vi­
viode sont un rem8de efticace con­
tra ganglions, an8mie, hypertension. 
vari'C'ea, h8morroides , vieillissement 
premature. Et contre la grippe, 
n 'oubliez pas: grogs, vin chaud et 
tisanes au Viviode. Toutes pharm. 
Labor. SALVOXYl., a Rochecorbon 
(Indre-et-Loire} . Visa 1082. P . 255. 

LA TIMIDITE 
EST VAINCUE EN 8 )OURS 
pa r un Systcme inMit et 

r a dical 
envoye 
a n os 

Jccteurs contre 3 fr . en timbres. 
f:crirc au Dr D .S. FONDATION 

RENOVAN 12 r . de Crimee Pa ris. 

l 
E NOUVEAU-NE 

22, R. d. Pyramides 
(Metro : Pyramides) 
OP~ra : 57-91 et 57-92 

BERCEAUX- VOITURES 
LAYETTES - HYGIENE 

LITS D"ENFANTS - AMEUBLEMENT 
POUR ENFANTS • PESE-8£8£5 

RHUMATISANTS, 
quand vous irez mieux, grO:ce Cl 
Finidol. no laiss ez pas revenir Jes 
cris e s. Qu'il ■'agisse de rhumatis­
mea ou d e gou tte, arthrite. sciati­
que, lumbago, n8vralgies, refaites 
pendant une semaine chaq\Je mois 
(surtout par temps humide ou froid) 
une cure d'entretien 1Finidol a rai­
s on de 2 ou 3 eomprim8s par jour. 
Toutea pharmacies. Laboratoires 
SALVOXYL, a Rochecorbon (lndre• 
et-Loire}. Visa n• 1082. P. 789. 

Yoici ct. Surprita, Fucn, HonoloeUM, 
CM~let:defitn,Nocet,Cotillon, 
C.CO..", Ma,:Mtis-, Prestldl1iu.tion 
Modeme, Hypno, Ubr•lrioe, - Demtinde.11...>...::llr;.,~ 
" Ctiltl. lllust. compl, (Joh,dre 5 fr, timbre~. ) · · 
S. MAYETTE, a,r. cltt Cu ma, P.1ri1(Ko.. c:enu-n.a11e1, 

BULLETIN O'ABONNEMENT 
Je souuign9 

d e meurant : 

Dep • 

declare souscrire W\ abonnement 

de 

A " Les Ondes " au prix de .. -·--·· 

a d ater d u 

Oa t.). 

........ Signaturo : 

TARIF DES ABONNEMENTS 
France et 

colonies : 
6 MOIS : 7 0 fr. 
1 AN : 130 Cr. 

Tous les changements d 'adresse 
doiven t e tre accompagnes d ' u.ne 
bande d 'a bonnem e nt e t de 2 

francs en timbres. 

A decouper e t A adresser accom­
p a gne de s on mon tant (mandat , 

cheq ue posta l ou cheque) a: 
LES ONDES, Serv. des A bts 
55, Ch.-Elysees , Paris-8 • 

C. C . postal 147.805, Paris. 

Chaque Vendredi 

ne manquez 

pas d'achet er 

CINE-MONDI AL 
le grand hebdomadaire 

du Cinema 

DIRECTION, 
ADMINISTRATION, 

REDACTION 
SS, Avenue des Ch~mps-Elysees 

Hlephone : IIAL. 26-70 

PUBLICITE : S. N. P. 
11, Boulev. des ltaliens, PARIS 

Tel. : RIC. 67-90 

• 
PRIX DES ABONNEMENTS 
6 mois, 70 fr.; Un an, I 30 fr. 

Adreuei- YOtre abonnem• nt : 

S5, Avenue des Champs-Elysees 
PARIS-8• 

Com pto Cheque Posto/ /~7.80S Pom 

• 
Reprod uction de.a texte1. deuins 
et procrammes formellement 
interdite. T ous droits d 'adaptation 
re1erv81. Les manuacrit1 inaeres 
ou non ne eont pa, r•ndua. 

en 
vous abonnant 

aux Ondes 
• Vous recevrez regulierement votre journal 
• Vous rea/iserez une economie de IO % 
• Vous benef,cierez d'avantages divers (invita­

tions aux galas de Radio-Paris, etc.) 
6 mois (26 numeros) 70 fr. 
I an ( S2 numeros) 130 fr. 

"LES ON DES", 55, Champs-Elysees - PARIS 
C. C. P. I <47. 805 PARIS 



L'ORCHESTRE 

D!:s qu'il y eut des instruments de musique, 
l'idee dut venir aux compositeurs d'en grou­
per plusieurs differents, pour accompagner le 
chant. Mais !es sons emis par ces premiers 

ensembles etaient tous a l'unjsson ou a !'octave, 
si !'on en juge par la musique hellenique, la seule 
de l'Antiquite sur laquelle nous ayons des ren­
seignements precis. 

Mais l'orchestre tel que le con<;urent !es grands 
musiciens classiques comporte d'abord une 
« masse sonore » centrale, le quatuor, c'e_st-a-dire 
une partie de premiers viol,ons, 11.me partie de se­
conds violons, une ,partie d'altos, une partie de 
violoncelles. Ce fut un peu plus tard que !es con­
trebasses y furent associees. 

Vient ensuite le groupe des bois, avec pr~miere 
ct seconde flutes, premier et second hautbo_is, pre­
miere et deuxleme clarinettes, premier et 
deuxieme bassons. 

Et encore Mozart et Haydn on.t rarement em­
ploye simultanement hautbois et clarinettes. 

Intermediaires avec la famille suivante vien­
nent !es cors (au nombre de de.ux). 

Et un. dernier groupe comprend, en plus des 
cors, deux trompettes et le timbalier. 

On le voit, 1'orchestre classique ne comportalt 
qu'un petit nombre d'lnstruments. 

Beethoven adjoignit a cet ensemble deux autres 
cors et deux autres trorii bones. 

Nous sommes encore loin de l'orchestre wagne­
rien ! Ainsi, la « Tetralogie » exige six harpes, 
trois grandes flutes, un.e petite flute, trois haut­
bois, un cor anglais, trois clarinettes, une clari­
nette basse, trois bassons. huit cors, cinq tubas, 
trois trompettes, une trompette basse, deux trom­
pettes tenor un. trombone basse, un trombone 
contrebasse, 'deux timbaliers, une batterie ... plus, 
hien entendu un immense quatuor. En tout, 
quatre-vingts 'executan.ts. 

Mais le plus grand orchestre, ce fut celul 
du Requiem de Berlioz. Ainsi, ii comportait 
deja dix-huit contrebasses ! ... En tout, plus 
de cent musiciens ! 

Dans la fosse d'orchestre, Jes instruments 
sont places selon un ordre immuable, en un 
demi-cercle dont Je chef occupe le centre. 

II n'en est pas de meme dans un studio de 
radio. La distance des instruments 
au micro a ete reglee par !'usage, 
- et Jes in.genieurs du 
son n'ont pas encore dit 
leur dernier mot sur ce 
grave probleme, - dont 
dependent la force et 
l'homogeneite de !'ensem-
ble. .., 

Pierre Mariel. 
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L'HEBDOMADAIRE DE LA RADIO 

011 
AMarsei/le, fr q1rnrli,•r du \"ieu.r-Porl est h,acue: C'est la_ plus i1111~orfante ope: 

ration de police effecluee 1•n France, La police procetlr, en rneme temvs ,a 
/'arre.stalion ae dix mille indesirables sur fps quaranfe m1/le personnes ha.bi- . 

/ant ce quartier. Mille bars ou cafes sont fermes. 
Yoila, succinctement resumee, !'information ~ue nous_ avons tous P';l lire dans les 

journaux quotidiens la semaine passee. qette. rnformat,on l?arlc mag1stralement -
ct helas ! tristement - pour qui veut b1cn lire enlre lcs !Jgnes. 

'i\insi nos pouvoirs officicls avaient supporte depuis des annees, inertes, !'instal­
lation ~etho<lique el la vie de debauchc, en plcinc lumiere _et en pleinc impunite, . 
clc six mille inclesirahles. C'cst drole de cons~ater, unc fo1s rlc plus, com-ire Jes 
mauvais gar~ons vivent en France plus tranqu11lement que !es braves gens . Sans 
cloute parce qu'ils ne paicnt point rl'impiils... . 

;\Jais ii est une chose plus <leplaisanle a conslater : mille cafes et bars pour 
quarifntc mille habitants ! 

C'est la plus qu'un scandale, c'cst unc honte ,pour notre pays. 
,Dans ce quartier du Vieux-Port, on trouve ainsi un cafe i/01;1r quarantc habita,nts. 

Les enfants et lcs femmes enleves, cela fail un cafe pour qurnzie hommes. Ah . on 
nc devait pas avoir trop souvent soif dans cc coin de ;\larseille ... 

~lais que dire d'une municipalite ct d'un gouvcrncment qui permettent une telle 
ah~ndance de cafes et de bars ? ... Car un tel commerce n'cst exploitable qu'avec 
unc licence officielle, demandee a un orga~ismc off iciel et. accordee par cet ?rg~­
nisme officiel ... Qui done, a l\larscillc. a pns sur lm de sc hvrer a une telle ~1str1-
hution de licences ? ... Qui est responsahle de ce « un cafe pour quarante habitants, 
un cafe pour quinze hommes dans le quartier du \'ieux-Port » ? 

Certes - el c'est clans notre temperament de Fran~ais - ii est normal qu'un~ 
ville, grande ou petite, possedc des cafes ct_ des bars. Encore convient-il que ceux-c1 
ne soicnt pas, ou ne deviennent ,pas, des lieux de debauche. 

On nous parle de la Famille, de sa necessite vitalc pour notre pays, de son 
interet pour l'av~nir_. .. Et !'on a .raison. Encor~ n~ faudrait-il plu~ perrn_cttre qu_c 
la sante clc la fam1lle, sa sante morale auss1 b1en que sa sante physique, s01t 
compromise par unc abon<lance « d'aperitifs ct petits coups de blanc ». Un hommc 
qui frequenlc trop assidument Jes cafes n'y gagne qu'une intoxication alcoolique, 
qu'une mauvaisc sante. Cet homme qui passc ses loisirs dans Jes cafes ne peut 
que ,perdre le gout du foyer, le gout de la Famille. Cet homme ne peut etre ni un 
hon mari, ni un hon pere. 

Ce sont la des constatations qui scmhlcnt faciles a faire, mais qu'il est hon de 
repelcr, cependant, puisque ricn nc parall vouloir changer clans notre pays. 

On <lit : Famillc ... Repliquons : taudis, tuberculosc, alcoolisme. 
Un •cafe pour quarante pcrsonncs, un cafc pour quinzc hommcs a Marseille 
C'est tout. .. 

::1111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111;_;_ 

I "C'est dans la FAMILLE que s'acquierent les princi• i 
I pales vertus de l'homme de bien et du citoyen utile." I 
~1111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111:: 



• DINGO 
Le petit chien de FRANCIE KER­

NEL est \Jll enorme danois. 
Dingo est !Tes gourmand. 11 adore 

Jes ga1eaux. Par les temps qui cou­
rent ; un chien-catastrophe. 

TOTO 
Un dogue sans mechancetC au­

cune. Porte des lunettes et une 
casquette de marin. Appartient ct 

' /EAN LUMIERE. qui en raffole ... 

MOCKY 
Un airdale. 11 est Ires drole. Il 

comprend tout. Jappe joy91usement 
quand son mailre. ANDRE CLA­
VEAU. lit la letlre d'une admira­
tnce ... 

"" 

, 

, 

~ ~- zell-e ~,~--".I Q 
A soubrette vlent de vous ouvrlr la porte et vous con­

vie a entrer dans le salon. 
- Madame vous prie d'attendre quelques instants ! 

Bon, vous vous asseyez. rassure, car Jes grandes vedet­
es sont rarement inexactes : le temps Jeur est trop pre­
ieux pour qu'elles fassent perdre le vOtre ! 
Les murs sont tapisses de photographies et de por­

raits. II flotte dans !'air un parfum legerement grisant et 
e piano a queue disparalt sous des corbeil!es de roses ... 
uelques instants se passent en effet et ... un personnage 

ait son entree. Un personnage a quatre pattes. Tres sou­
ent un chlen. Plus rarament un chat. II entre tres discre­
ement, va de-ci, de-la, comme si de rien n'etait, s'appro­
he enfln de vous, !'air patelin, et vous flaire sans plus de 
eremonle. L'examen Jui donne-t-il satisfaction qu'il vous 
end la patte ou son museau, puis se retire ayant accompli 
a mission. Deux minutes apres paralt son maitre ou sa 
aitresse. Ne cra!gnez rien ! Le ch!en a fait son rapport : 

ous Mes deja de la ma!son ... 
Ces chlens et c'>s chats de vedettes, voulez-vous Jes con­

naltre ? Ou! ? Aloi-s, en voici quelques-uns qui possedent 
un flair lnfallllble. S<tchez leur plaire, si le desir vous 
prend d'entrer chez les etolles ! ... 

ZEZETTE ET NANOUK 
Petits loxes a poi! dur. 

Zezelle eat la fille de 
CHARPINI. Nanauk, qui 
appartient a la sc,eur de la 
marq11ise de Pimbeche. est 
done le neveu 

de Mano~t 

Deux caniches noires. 
Elles savent faire beaucoup 
de choses et leur maitre, 
MAURICE MARTELIER. exa. 
gere a peine lorsqu'il al­
firme : cc L'une sait parler et 
c!H « Mcnnan • a ma 
!iemmel » 

f\.j't 
fr.ti' 
••• • 1e 

BILLY 
Voleur, go u r­

mand. eo.ureur, su­
perieurement intel• 
ligent. n'aime pas 
la musique et 
aboie quand son 
maitre cbante, tel 
est Billy, le chi en 
de GOY BERRY. 

st le fils d'u che• 
autrement di levrier 
hanistan, assu !DOR. 

'ai qu'un chie ient la 
e de dix ... » 



De 7 h. a 9 h. 15 et de 11 h. 30 a 19 h. 15: 219 m. 6, 247 m. 3, 274 m., 312 m. 8. De 19 h. 15 a 2 b. du matin: 312 m. 8. 

DIX-HUITIEME GRAND GALA 
PUBLIC DE RADIO - PARIS 

A NOS ABONNll!S 
Pour ce dix-huilil,me Grand 

Gala de Radio-Paris, 50 invita• 
lions aont encore a la disposition 
de nos ABONN'tS. Pour obtenir 
cea invitations, qu'ils nous en­
voient une bande d'aboniiement. 
ainai qqe 1e bon ci d6couper. qui 
se trouve ci•contre, suivant les 
indications quo nous avons don­
neea dan!> u~ precedent numero. 

18 
DIMANCHE 7 FEV. 

8 h. Un quart d'heure 
de culture phys:,que 

nvec Andre Guichot. 
8 h . 15 Ce disque est pour vous, 

presentation 
de G,•nevieve Maquet. 

9 h . Le Radio-Journal de Paris. 
9 h . 15 Un q,uart d'heure 

avec Mozart. 
La Jeune lille et la violette, par 
,J,•an Plane! • Rondo, par Jacques 
Thibaud -. Berceuse, par Erna 
Sack - Nouvelle suite de danses 
a!lemandes, par l'orch. philharm. 

de Berlin, dir. Kleiber. 

I 9 h. 30 La Rose des Vents. 

9 h . 45 Quelques melodies 
avec Yvonne Printemps. 

Arielle de Cloris (Lulli) - Prin­
temps (Ronsard-Auric) • A ~a 
guitare (Ronsard-Poulenc) - Les 
trojs v.alses : « C'est la saison 
d'anrnur ». « Te souvient-il '1 » 
10 h . Transmission 

de la mease dominicale. 

II h. « Lea Maitres de la Musi­
que », avec la Soci8t8 des Ine.• 
truments anciens Henri Casade• 
aus, Leila ben Sedira, Jacqueline 

Pianav:'-Q' et Alice Raveau. 
Presentation d'Horace Novt•l. 
Ballet, divertissement (M. Pi­
gnolet de Montee/air) - Trois 
trios : Altuo-seno, Alla danze, 
Nono-ch'io-non-voglio (Monte-

verde). 

II h. 30 « Divertissement du peuple 
de Pari• a 1' 8poque romantique », 

par Amedee Boinet. 
12 \i- Raymond Legrand et son orch, 

avec Ren& Lacoste et L\na Tosti, 
Slow et stomp (C. Sauvage), Le 
petit nain etait amoureux (J. Ful­
ler), Apaisement (G. Rolland), par 
l'orch. • La tour Eiffel est tou­
Jours la (Lanjean), Un metre 
vingt (Rouffe), par Rene Lacoste 
- La chanson du ma~on (Betti), 
Horlogerie (Legrand-Bourtayre), 
Jc tire ma reverence (Bastia), 
Perrette et le pot au lait (Lopez) , 
par l'orch. - Serfoade au clair 
de l•une (Bixio), Sur Jc chemin 
(Tosti), par Lina Tosti . Le club 
des spirites (Bourlayre), Romance 
de maltre Pathelin (Bazin), :\la 
mie (Hermes), \\'agon-lit (Cau-

:ard), par l'orch. 
13 h . Le "Radio-Journal de Paris. 
13 h . IS Le programme sonore 

de Radio•Paria. 

13 h. 20 Le docte.ur Friedrich, 
journaliate allemand, voua parle. 

3 h. 35 Les nouvea1utes 
du dimanche. 

C'est la valse blonde (Franrois­
Nady-Val), par l'orch. Carrara • 
II m'avait promis (Delannay-Ly­
ses), par Annette Lajon - L,a me­
Jodie du r~ve (Evenon-Alongi), 
par Jean Lumiere - Rien du tout 
(Lafarge.Llenas), par Mona Goyg 

Petite sreur Angelique, par le 
Chantcur sans nom . Melodic 
pBerclue (J. Jaque-Delmas-Lerot­

ou1·layre) • Un jour qui va finir 
(Dangry-Larrieu), par Blanci1e 

Darly. 
14 h. Le Radio-Joumal de Paris. 
14 h. 15 Janine Micheau. 
Au piano : :\farthe Pcllas-Lenom. 
De soir (C. Debussy) - Ariettes 
oubliees : C'est l'extase, 11 pleure 
dans mon creur, L'ombre des 

arbres, Green (C. Debussy). 
14 h. 30 Pour nos jeunes. : 

Pele-mele, enfantin. 

,5 h. Concert public de Radio-Paris 
(Transmission dcpuis le thea-

tre des Champs-Elysees) 
avec le Grand Orchestra de 
Radio.Paris sous la direction 
de Jean Fournet, avec la 

Chorale &mile Passani, 
Presentation de Pierre Hiegel. 
Les joyeuses commeres de 
\\'incisor, ouverture (Nicolai) 
. Syrnphonie en re mineur (C. 

Franck). 

16 h . Le Radio-Joumal de Paris, 

16 h. I~ Suile du concert pubhc. 
Trois nocturnes : a) Nuages, 
b) Fetcs, c) Sirenes (Debussy) 
- Rapsodic espagnole : a) Pre­
lude a la nnit. b) Malaguena, 
c) Habanera, dJ Feria (Ravel). 

17 h. Conference d'Henri Collet. 
17 h. 15 « Avec le lutin 

du dimanche », 
presentation d'Elianc Gerard. 

18 h. 30 La Voix du Mende, 
18 h. 40 Voici !'Europe. 
18 h. 45 L'ensemhle 

Lucien Bellanger. 
Chanteurs des bois (Fahrbach) -
Petite romance (Mirande) - Pas­
sepied (Mirande) . La chauve­
souris (J. Strauss) • Danse slave 

n• 7 (Dvorak). 
19 h. 15 La Vie Parisienne. 
19 h. 30 Le aport, 
19 h . 45 Jean Drouin, 
Au piano . Fernande Ceretti. 

Les amours du poete : Quand 
maj , ~1es lar.n1es, L 1aurore, la 
rose, le lys, Quand mon reil 
plonge dans tes yeux, 0 fleurs, 
t~ut_es mes d~lices, J'ai pardonne, 
S1 Je vous parlais de ma peine, 
Des fliltes sur la pelouse, 0 chan­
son douce et tendre, Un homme 
aime une femme (Schumann). 

20 h . Le Radio-! oumal de Paris, 
20 h. 15 Le programme sonore 

de Radio-Paris. 

20 h. 20 Soiree theatrale , 
<c Les Troia Mousq4etaires », 

film radiophonique en 4 epo­
ques, d 'Andre Allchaut et 
:\1:arcel Sicard d'apres le ro­
man d'Alexandre Dumas (2• 

epoque), avec : 
avec Yve&, Fur et : d ' Artagnan ; 
Jean Marchal : Athos ; Jacques 
Eyser ; Porthos ; P!erre Lecom• 
te : Aramis , ~t J&an Debucourt. 
Roger Gaillard, Henri Norbert, 
Jacques Varennes, Marcel Si­
card, Georges C'1sin, Delia-Col, 
Luce Clament, Jany Castelmur et 

Emile Drain. 

22 h. Le Radio-Journal de Paris. 
22 h. 15 Reaultats sporlil•. 
22 h. 20 L'Orchestre du Normandie 
sous la dir. de Jacques Meteben. 
Le fon du Jazz (Arlen) • Nuages 
(Reinhardt) • Les succes d'Edith 
Piaf - Restez encore un peu (Me­
lehen). • Son bolero (Gaste) -
Paradis perdu (H. May) - Pot­
pourri Sur !es refrains de Louis 
Gash\ - Simple aveu (Thome) -

Poivrier (A. Borchard). 

23 h. SO\IVenir• l 
« Bruits de coulisaea », 

par Mary Marquet. 

23 h. 15 Carmen Guilbert. 
Fantasi~tiick (Schumann) 

Danse espagnole (Granados). 
23 h . 30 Trio Fran~aia : 

Dcm.xieme trio (Brahms) . 
24 h. Le Radio-Journal de Paris. 
0 h . 15 Grand pele-mele de nuit. 
Ouverture de Marinarella (Fucik), 
par un orch. sympb .. Les noces 
de Jeannette : « Air du rossi­
gnol » (V. Masse), par Yvonne 
J:lrothier . La Feria : a) Les tau­
reaux; b) Sous le balcon, sere­
nade; c) L<l zarzuela (Lacome), 
par un grand orch. d'operette -
Le postilion de Longj<Umeau . : 
« Mon petil marl, mon petit 
mari » (Adam), par Yvonne'i3ro­
thier • Saltare!lo (Lacome) . Sego­
viane (Lacome), par un orch. 
symph .• Romep_ et Juliette : c Je 
veux vivre dans le r~ve > (Gou­
nod) ; Mignon : c Polonaise » 
(.-L Thomas), par Yvonne Bro­
thier . Cabrioles (Dressel ) , par 
un orch. leger - Deux airs po­
pulaires hongrois par l'orcn. 
:\1:agyari Imre - Cela e•t mon par. 
fum (Kirsch-Batz) , par Rosita 
Serrano _, Deux airs populaircs 
hongrois, par l'orch. Magyari 
Jmre Oui, madame (Jary­
Balz), par Rosita Serrano 
C'est une folie (Mascheroni), par 
Peter Kreuder et ses solistes · Pres 
de toi tout etait toujours si beau 
(Mackeben-Beckmann) .. par l'orch. 
Kurt Hohenberger - Amour de 
pastoure (Nutile-Bovio), par Peter 
Krcuder et ses solistes • Bonne 
humeur (Mackeben), par l'orch. 
Kurt Hohenberger - Nous irons la­
bas (Vogade), par Tino Rossi -
Serenade (Schulenburg), par " ' ill 
Rallnka _ Pour tous chante ma 
guitare (di Lazzaro-de Bade_/), pa_r 
Tino Rossi • Chant du so1r (Ri­
chards), par \\'ill l(alinka - Une 
follc idee (F1mk), Min•uetto (Bol­
zoni) par l'orch. "'alter Fern,ke 
- Mon violon s'est brise. Le vieux 
chilteau-fort, par Vidak Bela • 
Pensee triste (Demany), :\1:elodie 
en noir (Demany), par l'orch. 

Stan Brenders. 
2 h. Fin d ' emission. 

LUNDI 8 FEV. 
7 h. Le Radio-Jo,umal de Paris. 
7 h . 15 Un quart d'heure 

de culture physique 
avec Andre Guichot. 

7 h. 30 Concert matinal. 
Un air de d.nnse sur le film « Un 
train part > (Bruhne), par l'orch. 
de danse t:fa . Jour apres jour 
(Leschelizky), par !'ore;!,. A)b!'rt 
Vossen .. Pauvre mus1c1en 
(Bruhne), par l'orch. de danse 
Ufa . J'aimernis bien que tu me 
dises « Je t'aime » (Haenlzschel). 
par !'orch. Albert Vossen - II fau­
drait que cela soit toujours aussi 
beau qu'aujourd'hui (Grothe), 
par l'orch. de darue Uf.a . Le 

chaland qui passe (Bixio), par 
l'orch. Peter Kreuder - Amorcito 
mio (Mackeben), par l'orch. de 
danse Hans Georg - Printemps a 
Vienne (Grothe), par l'orch. de 
dense ,Ufa . Jalousie (Gade ) , par 
l 'orch. Peter K reuder - Fa vori 
(Schulz), par l'orch. Hans Georg. 
8 h. Le Radio-Journal de Paris. 
8 h. 15 Commenc;ons la semci:ine 

avec Rina Xe tty, Tino Rossi 
et !'Orcbestre Swing Royal. 

Tavira (Bordin • F er/in), par 
l'orch. Swing Royal - Pres de 
Naples la jolie (Alix-Vay.vse.Par­
melin-e) . par Rina Ketty . Les 
jours sans ma belle (Hess-Van­
dair), par Tino Rossi . Etrangc 
caravane (Bordin-Riguez-PoleratJ, 
par l'orch. Swing Roval - La ma­
clone a,ux fieurs (Vaissade-Latorre­
Vaysse), par Rina Ketty - Rosita 
(Carr-Vandair), par Tino Rossi -
Je suis swing (Hess-Hornez), par 
l'orch. Swing Royal • Serenade 
pres de Mexico (Carr-Polera[), par 
Rina Ketty - Tango de Maria 
(Fugi-Ferrari-Syam. Viaud), par 
Tino Rossi - J'ai saute la barrl~re 
(Hess-Vandair) .par l'orcb. Swing 
Royal . Pourvu qu'on cbante (J. 
Tranchanl), par Rina Ketty . I~e 
chemin des amours (Ferrari­
Syam-Vtaud), ·par Tino Rossi -
Palm.a (Bordin-Crevoisier-Loysel­
Flore), Au rendez-vous de la 
Marine (BordiJt-Relvax.Delcourl) 

par l'orch. Swing Royal. 
9 h. Le Radio-Journal de Paris. 
9 h. 15 Arret de !'emission. 

• 
II h. 30 Aime Barelli et son orcb. 
R.iviera (Barelli) - Refrain sau­
vage (Lopez) • Ay, ay, ay (Pe­
rez) • Ah mama mia (Durand) 

- R~ve inclien (D. Reinhardt). 
II h. 45 Soyons pratiquea, : 

Plats de saison. 

12 h. L'Orcbestre de Casino de 
Radio-Paris aous la direction de 
Jean Entremont. avec Eliette 

Schenneberg et Bussonnet. 
01n-erture d'Oberon (Weber), 
par l'orch. - Le J ongleur de 
Notre-Dame : « Legende de 
la sa•uge » (Massenet), Le 
Barbier de Seville : « Air de 
Figaro » (Rossini), par Bus­
sonnet - Tiefland, fnntaisie 
(d'Alberl), par l'orch, - Les 
berceaux (Faure) Les yeux 
(Lazzari), par Eliette Schenne­
berg . Carnaval (Guiraud), 
Valse des fieurs, extrait de 
« Casse-noisette » ( 1'schai-

kowsky), par l'orch. 

13 h. Le Radio-Journal de Paris. 
13 h. 15 Le programme sonore 

de Radio-Paria, 
13 h . 20• Jean Yatove et son orch. 
avec Willy Maury el Gilberte 

Legrand. 
Mona (/. Yalove) Lily (W. 
.lfau,·y) • Allo ! allo ! Adophine 
(W. Maury) - Lfl petite gare (M. 
Elloy) • Elle aime trop sa fa. 
mille (W. Jfaury) - Marche pari­
sienne (J. Yalove) - J.,a veuve 
joyeuse (F. Lehar) • Marche des 
Adolphlnistes (W. Maury) - Suc­
ces oublies (divers) • Oue, oue 
(W. Jlaury) • Vingt heures (J. 

Yalove). 
14 h. Le Radio-Journal de Paris. 
14 h. IS Le lermier ci I' ecoute : 
Causerie horticole et un repor­

tage radiophonique. 
14 h . 30 Casse-tete musical. 

par Andre Allehaut. 
15 h. Le Radio-Joumal de Paris : 

Communiques de g?erre. 



IS h. IS Les grands solistea.. 
Gayotle kndre (llillemacher), 
'.\[enuet (Debussy), par Pablo 
Caza ls _ La scr{•nadc (Schubert), 
Chanson de Solveig (Grieg) par 
Ninon Vallin - Ol'ientale, Segue­
dillas, extraits des « Chants 
<l'Espagne » (,4/beni:), par Ri­
cardo Vines - Valse en la tuajcar 
(Prihoda), Valse jO\'l'llSe (Pro­
ua-z:111k), par Vasa· Prihoda -
L,'a1nour sorcier : « Dause du 
jeu de !'amour » (de Falla), Jo:a 
(Laparra) par ~inon Vallin -
Tonadns chil,•nas (llumberto-Al­
le11de), Bailt•cito (LOJ,)et-Buc/wr­
do), '.\lilonga (T1•0,u11i), par 

Ricardo Vines. 
16 h. Les Muses au pain seci 

par Boussac de Saint-~larc. 
16 h IS Passons un quart d'heure 

avec ... 
I) Lina Tosti : 

Som br(•1·os l'l nu1n ti I l("s ( Vaissadi!­
Chant 11), Tarentclle d'un s01r 
(llonc/o/ - Puddy - \ "aysse), J'ai 
garde .111011 ccrur (1'oterat-Barry), 

Sur It- chemin (\'aysse-Tosti). 
2) Jean Tranchant, 

dans srs n•uvrc•s : Polka des 
l•chelles, Les cinq Hill's de n1on­
sieur de Xesh·s Tn-ra-zhn, C'Ct~tit 
une cannibal<\ Paree qu'il faisclit 

bea•u. 
3) L'orchestre Raymond Wraskoil. 
17 h. « Metro ». 

skt>lch radiophonique 
d,• :\ladeleine Besengez. 

17 h. IS Jean Guitton, 
PrClu1 le en la bCmol nrnjeur n° 17 
{Chopi11) - lslamcy, fantaisie 
orientnle (Ba/akirew) _ Elude ,-n 
sol b(·mol majeur op. 25 (Chopin). 
I 7 h. 30 Jean Suscinio et ses mate. 
lots, accompagnes par Xila et Ray­
mond Jouart. avec Marcelle de 

Beyre. 
La n1er chantee par lC'S n1arins <"t 
Ies poet,•s (J. S11sci11io) - Depart 
pour l 'ayenture (G. /)011ki11g) -
Houla h(• ! (H. Jucques) - Faut 
faire de l'ouest (fl. Jacques) -
Escttll• (J. ,\lareze) - Santa Lucia 
(Soyer-/)11111cstre) - Mousse (E. 
/Jielle) - A,·ec mon harmonica (H. 

Jac11ue.-;) _ Passant par Paris 
(folklore). 

18 h. Op8rettes viennoises. 
La veu,·e joyeust.•, grand pot­
pourri (Lehar), p.ur un orch. 
symph. dir. \\'alt<'r Lutze 
L'auberge du Ch1•,·al-Blonc (Stoltz­
Benal:ky), pur un arch. symph. 
_ Le pays d1u sourirc : « Ton­
jours souril'P ::t, c Jc l'ai dOnnl' 
mon c<rur > (Lehar), par \\'illy 
Thunis - Grand pot-pourri d'op{•­
rettes de Strauss it Ziehrcr (C. 
Jlobrechl) par un grand orch. 

symph. dir. !,orlll'rt Schultze. 
18 h. 30 Les actualites. 
18 h 45 Jacques Jansen. 
Au piano : :\Iarthc Pellas-Umom. 
Histoires naturrlles : f.(• paon, Le 
grillon, Le cygne, L<• martin-pC-

cheur, La pintade (.If. !lave[). 
19 h Les t8moins silenC:.eux, 
unc r{•nli"'1tion de Roland Tessi,•r 
avec Helene Garaud, Marie Lau­
rence, Jacq,,ieline Chana!, Michel 
Delvet. Jean Lannier et Renaud 

Mary. 
19 h. 30 La France dans le Monde. 
19 h. 45 La minute du travail, 
19 h. 50 Jacques Ripoche. 

A·u piano : Eugene \\'agner. 
Adagio ( P.-E. Lia ch) - Allegro 

(Locatelli). 
20 h. Le Radio.Journal de Paris. 
20 h. JS Le programme sonore 

de Radio-Paris. 
20 h. 20 « Poetes et musiciens », 
une Ctnission de Luc B~rimont -

Realisation de Pierre Hiegel. 
21 h. Nos prisonniers. 
21 h. 15 Rythmes et melodies, 

presentation de '.\!arc Lanjean. 
22 h. Le Radio-Journal de Paris. 
22 h. 15 Association des Concerts 
Gabriel Pierne. sous la direction de 

Gaston Poulet. 
Xuits (Samaze'uilh) Iberia 

(Debussy). 

23 h. Au rythme du temp•. 
23 h. 15 Musique de danse. 
Courie ct bonne (,\Iunsonius) -
Joyeuse \'i<•nne (.lfeisel), La 
blonde Louise (\.ejvoda-Jlichter), 
Fleur de lotus (E. Ohlsen), par 
l'orch. de danse Adalbert L•utter 
- Alto Suza111w (Dor/li11ac1·), Cette 
n1Clodie ne n)(• sort pas de l'<'sprit 
(Enyet-Berr,er), par le Trio Bar 
~la Chili,•nn<• (Louiguy-Champ­
fleury), p.ar Luis Hermano et son 
orch. - ~uits d'Hawa1 (IJusch­
Siegel), pur J'orch. de • danse 
Adalbert Lutter - Cielito Undo 
(Lo11ir1uy-ChamJJfte11ry), par i.Juis 
Hrnnano d son orch. - Guitarr•s 
duns Ia nuit (llir11er-Deh111el), par 
l'orch. de d.nnsl' Actalbert Luth-'r 
- La chanson de !\inn (Espar::a ' ~ 
Xotre valse a nous (Louigay) 
par Emile Carrara et son rns. -
Serenade d'hiYer (Chibousl), Le 
sheik (arryt (;h,boust), par ~ocl 

Chibousl et son orch. 
24 h. Le Radio-Journal de Paris. 
0 h. IS Grand concert varie. 
(~uYerture de I.a Fillc du regiment 
(Donizetti), pnr un orch. sympho­
niqu,•, di r \\'alter Lutze - Linda 
di Cha111ounix (Extrait du 1er 
at"te (Don izclli), par Toti dal 
:\Ionic - La Gioconda : « Exlrait 
t.lu i, acte » (Ponchielli), par 
Ht•njrunino Gigli - Fantaisie sur 
"" La Tosca » (Puccini), par un 
Ol'l'h. syn1ph. dir. Hans Sehmidt­
lssersta•dt - Cavalleria rusticana :, 
« Brindisi » (.\lascagni), Jrnr Ben­
jnmino Gigli - Ouv. de Raymond 
(A. 1'ho11ws), pur l'oreh. philh. 
dr Berlin - )tignon: c: Polonuise » 
(Thomas), par Toti dnl '.\lonte -
Fantaisic s,ur « Louise > (G. 
Charpentier), par un gel orch. 
symph. - A\'e ;",!aria (Scl111bert), 
par Siegfried Borries - l111pron1ptu 
en sol moj,•ur (Sch11bel'I), par 
\\'alter Rehberg - Litanies (Sclm­
bert) par Siegfried Borries _ .\fo­
ment musiral (Schubert), par 
\\'alter Rehberg - Vic d'arhste 
(Joh. Strauss),. par l'orch. phil­
hurn1. de Bt•rl1n 1 dir. l(nrajnn -
Le bonheur est chQse lt'gere 
(Sui11t-Sae11s), Theme \'Bric (Sai11'­
Suens), pnr L<~ila ben S(·dira. -
l't•tite suit<• : En bateau, CorH•ge, 
.\IPnuet Ballt•t (Debussy), Pr{•lude• 
(Jlac·hma11ino//), Scherzo - \'Rise 
(Clwbrit'r) , pa,· !'Ass. des Cone. 

l~an1oureux. 
2 h. Fin d'emission. 

MARDI 9 FEV. 
7 h. Le Radio.Jo.urnal de Paris. 
7 h. 15 Un quart d'heure 

de culture physique 
aYt'C AndrC Guichat. 

7 h 30 Concert matinal. 
Straussiana (Joh. Strau.,., - arrgt 
Borsrhel) , 1»11· l 'orch. Erkh Hor­
schel. _ Le ,eaet de I'Adi(ie 1Ca-
1·e11a), par L(oo Eysoldt et son ore. 
- Femnu•s au )l(-tropole (Schmi·d­
seder-Scliwe11n ), par Oskur Je­
rochnik l't son rns. rythmique. - II 
nt'ige (Rid1/er), Lilalou (Beck­
mann), par un orch. de clanse. -
Douce et l<'ndrc (1'remplin), Pam­
l"'S (0. /Jerking), par l'orch. de 

dansP Lutz Tn'llnplin. 
8 h. Le Radio.Journal de Paris, 
8 h. IS A travers les operettas. 
Hans, le jourur de flUte, sMection 
(/,, Ga1111e), pur un orch. - Gillette 
de Xarbonm· : « Ah ! q.uel Joli 
roman », « Penncttez-n1oi. n1a 
con1n1Cr(' » (A.u,fran), par Pujol. 
- '.\liss Heh'<'\t (.{ ndran) : « Duet­
tino de l'tllhun1 », « Ah ! aih ! Je 
suµerbe point d£• ,·ue », par E1nile 
Rousseau et G<'nio ; « Pour que 
votre image adorC'e >, par Ga­
brielle Galland et Emile Rousseau. 
- Le Grand '.\logo! : « Petite s<eur, 
ii fnut s<'cher ll'S larmes » Uu­
dra11), I.a. '.\inscotte : « Salut a 
\'Ous, S<•ign,•ur » (.{udran), par 
Andre Baugi•. - Le bonheur, mes-

dames, fantaisie sur des airs ct'.•lC­
bres de Christin<', par un orch. 
symph. - Fantaisie sur l'opcrettc 
« Au tcn1ps d('s. n1erveilleuses » 
(Chrisli11e-Willcmet: J, par Andr(• 
Goavec et Bernadette LC'n1ichel du 
Hoy, - Coups de roulis (.\fessa­
!1er) : « Cc n'est pns Ja pre1nii•re 
fois », par Robc·rt Burnier, « C't•st 
dutr,mant, triis parisien », par 
Edmt'.•(' .Favart. « En an1our ii 
11'est pas de grnde », par Robert 

Burnier. 
9 h. Lo Radio-Journal de Paris. 
9 h. JS Arret de !'emission. 

• 
11 h 30 Michele Auclair. 
Au piano : Jean NcYcu. - Tempo 
di n1inuetto (Pugnani), Ta1nbou­
rin (Leclair), Romance (G. Fau-

re), Negrillon (Jlela11noy). 
11 h. 45 Protegeons nos enfants. : 

L'{•ducation des Hiles. 
12 h. Concert en chansons. 
Rythme (J. lless), par Felix Char­
don et son orch. - J'ccoute Iu 
pluiP (Juuel), par Lys Gauty. -
I.u ehnnson de Saint-Jean (Llenas­
Lope, J, par Georges Guctary. -
On me pn•nd pom· un ange (Cele­
rier-.\lenneval), par Lys Gauty. -
Ay ! ay ! Paquita (Lopez-Llenas), 
pat· Georges GuCtary. - J'ai sauti· 
l:1 barrii're (J. Iless ) , par F{•lix 
Chardon. - ::\ion amour vient de 
finir (.\lonnot-Pia/), par Damia. -
Hcrc,•use tend re (Da,11derff-llonn), 
par Andre ClaYeau. - t:n som•,·­
nlr (Capitani-Uossi), par Dandu. 
- Ah ! c'qu'on s'ainrnit (.\larinier­
Boyer), par Andre Claveau. _ Al­
bum musical 1900 (arr. Legra11d), 
par Raymond U'grond et son ore. 
- Bonsoir, 1110n ange (Cis-n·rubel) 
p11r L{oo ;\larjane. - Credo (Scol­
lu- llodor-Gibral), 'Par Tino Rossi. 
- B,•au prince (Syam-Berrier-Cos­
te-Bourtayre), par Raymond L,~ 
grand et son orch. - Notre ,,aJse 
a nous _(Louiguy-Martelier), par 
L{•o ;\lariane. - C'cst un c,hagrin 
<!'amour (Bourtayre-Feline) par 
Tino Rossi. - Dons le che-111in du 
retonr (Vandair - Bourtayre - Le­
yrand), par Haymond Legrand et 
son orc,h. - C'est une gloire, par 

un orch. de danse. 
13 h. Le Radio-Journal de Paris. 
13 h. 15 Le procjramme sonore 

de Radio-Paris. 
13 h. 20 Association des Concerts 
Pasdeloup sous la direction de 

Maurice-Paul Guillot. 
Ouverllu·t1 de « Patrie > (Bizet) -
Pr(•lude, t•ntr'ach•s l'l frug.111ent!t 
symphoniC(ues de c: Carn1en » 

(Bizet). 
14 h. Le Radio-Journal de Paris. 
14 h. IS Le fermier a I' ecoute : 

Causerie sur l'~levagc 
et un repo1iage agricole. 

14 h. 30 Les duos que j'aime, 
par Charlotte Lvses 

avec Alicia Baldi ot Andre 'Bal hon. 
Stamboul (Tr&misot) - Au trot (ll. 
Rabey) - Le moulin d'amour (JI. 

Rabey). 
14 h. 45 Irene Eneri. 
Les _petits moulins a Yent (F. Cou­
perin) - Sonate n° 3 en mi bcmol 

majeur (llayt/11). 
IS h. Le Radio-Journal de Paris • 

Co1nmuniquts de guerre. · 
JS h. JS L'orchestre Sarbeck. 
Chanson corse en forn1e de pavunc 
(Sarbeck) - Fascination (Itarchiet­
ti) - Ct' soir, 111011 ccrur est lourd 
(B. Sarbeck) - Arbres (Rosbach) 
- Hawni, paradis du rhe (P. 
lfreuder) - Unc elude en Ia mi­
neur (Paganini) - Sous Jes <-toi­
Ies (.If. !lo/and) - F,umi,e (.lfor-

man). 
IS h. 45 Orgue de cinema. 
16 h. Le bonnet de Mimi Pinson : 

Agn~s Sorel, dame de beaut<'. 
16 h. JS Passons un quart d'heure 

avee ... 
I) Reda Caire : 

Dis-moi quc tu m'oimes (Dura11d­
llodor), Je rew au lil de l'euu 

(Chaumette-Lemarclwnd) - Chan­
son a nous dcux (Vaysse-.Hix ) , 
Vous, 111011 an1our vol age (Bastia), 

Donze mai (Webel-Pi11gault). 
2) Elyane Celis : 

Quand jc croirai que tu n1'ain1es 
(/Jelnws-.{lle11), Beau soir <le 
Vienne (L. f,elievre pere el fils) -
Cne valse, une fenune (\'arna­
flupka), Yous n't!tes pas vcnu di­
manche (Sarvil-Saint-Giniez-Borel 
Clerc), Amants (llenneve-Palex-

llerbert). , 
3) Peter Kreuder et son orchestre : 
Revue-marche du film < All6 Ja­
nine » (P. /{reuder), Po{•sie (Rix-
11er), Musiqne, musique ,n1usique, 
du film « Allo Janine » (l{reuder), 
Conte dPs :Mille et l:ne l\uits (l{u-

drilzi-Sier,f/), Jalousie (Gade). 
17 h. La ,France coloniale : 
« La culture du ricin et son ave-

nir. » - l\lusiqnc dohomeenne. 
17 h. IS Quatuor Lceweng,uth. 
Quatuor : a) anime, b) assez vif 
et bien rythme. c) andantino dou­
cement cxprcssi f, d) tres modere : 
tres mouyement~ avec passion (C. 

Debussy). 
17 h. 45 Mario Altery. 
Au piano : Eugene \\' agn1•1·. - Poc­
rnc d'un Jour (G. Faure) - Sere­
nade (Strauss) - Procession (C. 

Franck). 
18 h. Quintin Verdu et s.on ensemble 

et Marie-Jose. 
Destino (Fuggi), par Q. Verdu. -
Tomo )' obligo (Garde!), par '.\la­
rie-Jos{•. - Ce jour-Ja Wixio), par 
Q. Verdu. - Tu ne peux n1'oublier 
(Chart/011-Tessier), par Marie-Jo­
se. - Yioletta (Klose), par Q. Ver­
du. - I.cs fle.urs sont des mots 
d'amour (M. Yvain), par l\larie­
Jos<'. - Ambiente (Verdu), par Q. 
Verdu. - La paloma (J. Rodor), 
par :\larie-Jos~. - Etoile de Rio (E. 
Berger), par Q. Verdu. - Le pieo• 
nero (.\f~stazo). par Marie-Jose. -
A la gu,tana (Fernandez), par Q. 

Verdu. 
18 h . 30 Les actualites. 
18 h. 45 Henri Lebon. 
Au piano : ;\farthe Pellas-Lenom. 
Romance (Sai11t-Sai!TLS ) Prelude 
et scherzo (J. Pi/lois) - Scherzo 

{C.-M. Widor). 
19 h. L • orchestra Richard Blareau, 
prcsentc par Jacques Dilly et 
Suzanne Hur.m : « Ma petite cam-

pagne. > 
19 h. 30 La Rose des Vents. 
19 h. 45 La minute du travail. 
19 h. SO Elena Glazounow. 
Barcarolle ((;latounow) - Nove-

lette (Glazounow). 
20 h. Le Radio.Tournal de Paris. 
20 h. 15 Le programme sonore 

de Radio-Paris. 

20 h 20 Le Grand Orchestra de 
Radio-Paris, sous la direction de 
Jean Fournet. avec Hans Prie-

gnitz, pianiste. 
Concerto ep ut majeur pour 
piano ct orchestrc (/Jep/hoven) 
- Scherzo de la Reine Mob 

(Berlioz). 

21 h. « La chimera CJ trois tites », 
roman racliophonique de Claude 

Dherelle. 

21 h. IS Le Grand Orchestra 
de Radio-Paris (suite). 

4• Symphonie (Tschai'kowsky). 

22 h. Le Radio-Journal de Paris. 
22 h. JS Les Trois Chanterelles, Jean 
Lut8ce et Guy Paq,uinet, son trom-

bone et son orchestre. 
Ou dit (Polera!), par les Trois 
Chanterelles. - Sfrrnad,• pres de 
'.\lexico (l{e,111edy), l ' ne ombre 
passe (J. Lu/tee), Le vieux mou­
lin (Crosz), par Jean Luti·cc. -
\'otre amour (Green), par G. Pa­
quinet. - C'est du r~•thme (Erlan­
ge), par les Trois Chanterelles. -
Chanson paienne (Herb. Brow11), 
Fiorella (J. T,utece), l'ne rose aux 
cheveux (\\'arren), par Jean Lu-



tCce. - ~aisonnctte pour deux 
(Carmichael), par G. Paquinct. -
Berceuse negre (Cluthsam), par 
!es Trois Chanterclles. - Fumee 
sur le toil (II. Gaultier), Un toit 
qui pcnche (Lul<!ce), Amazone (J. 
Lulece), Zumba (Lara), par Jean 
Lutece. - Qu'ovez-vo,us qui me 
plait ? (Rainyer), par Guy Paqui­
net. - Conditorce (.lt: War/op), par 
ks Trois Chanten•lles. - Encore 
un jour (J. Lutece), Le yent m'a 
di! une chanson (L. Bl'u/me), par 
,Jean Lutece. - ,fazz Club (Paqui­
nel), par Guy Paquinet. - Ver­
laine (1'l'enel), par !cs Trois 

Chanterelles. 
23 h. « La medecine en 1850, 

d'apres les romans 
de Gustave Flaubert », 

par Jean ,Joseph-Renaud. 
23 h. 15 Marcelle Bunlet. 
Au piano : Marthe Pellas-Lenom. 
A la musiquc (Schubert) - N,uit 
et ri!Yes (Schubert) - A la To.ute 
Puissance (Schubert) - La truite 

(Schuberl). 
23 h. 30 Pablo Cazals. 
Largo (Vivaldi) - Gavotte (\'alcn­
line-arr. Pialli) - Tonadilla (de 
Laserna-arr. Cassada) - Concerto 
(grave et expressi\·o) (Tartini) -
Viens, douce mort (Bach) - Reve-

rie (Schumann) . 
23 h. 45 '.Emile Passani. 
Improvisations (Chabrier) - Pre­
lude du To.mbeau de Couperin (M. 
Ravel) - Valse scrieuse (C. Saute­
reau) - Impromptu en si bemol 

(E. Passani). 
24 h. Le Radio-Journal de Paris. 
0 h. 15 Concert symphonique. 
Rapsodie slave op .. 45 n° 3 (Dvo­
rak) - Le mariagc d'Aurorc : a) 
Ounrturc et Polonaise, b) Ada­
gio et variation, c) Variations, d) 
Oiseau hleu, c) Les trois Ivans et 
adagio, f) Pas de quatrc et Ma­
zurJ.ca (1'schai'kowsky), par un or­
chestre symph. - La Moldan : a) 
Les sources, La chasse b) Noces 
chan1pCtrcs, Danse -<les• nyn1phes, 
c) Chutes d'eau, d) Le fleuve ma­
jestueux (Smelrrna), par l'Orch. 
Philharm. de Berlin, dir. Kara­
jan. - ~larche solennelle (.{. De­
wanger), par J'orch. de Radio-Pa-

ris, d1r. Anton Dcwanger. 
1 h. 15 Musique legere. 
Madone noire (Romans), par !'ore 
Barnabas von Geczy. - Berger 
d'nutrefois, du Jilm « La fausse 
maitresse » (Yvain-Poteral), pat 
Danielle Darril'ux. - Jc suis s1 
an1oureux aujourd'hui (Schmidt­
Genlner-Beckmann), par l'orch 
Barnabas von Geczy. - Les fleurs 
sont des mots d'atnour, du filn1 
« La fausse n1a1tressc » (Yuain­
Poterat), par Danielle Darrieux. -
Invitation au tango (Riller), par 
l'orch. Barnabas von Geczv. -
Lily Marlene (Schullze-Leinar­
chand), par Yvon Jeanclaude. -
Etoilc de Rio (Berger-.Uarietli) 
par Annie Rozane. - Serenade : Si 
loin de toi (Jfreuder-Syam­
\'iaud), par Yvon Jeanclaude. -
Ln caprjce, du 0ln1 « Caprices » 
(van Parvs-Solar), par Annie Ro­
zane. - Perri viejo (.llendizabal) 
par Ran1on Mendizabal ct son ore 
- Emporte-moi si tu le veux (Pe­
senli-1'horeau), pnr Roland Ger­
beau. - Fantasma (Mendizabal) 
par Hamon Mcndiz. abl'_l et son ore 
- !,a le_gen<lc du "oi Tmnbo,ur (T 
R1chep1n), pur Ninon Guerald. -
T'oubUet· (Peseuli), par ,I'orch 
Pesenti_. - Amor mfo (Syam-P 

Elie), par Ninon Guerald. 
2 h. Fin d'emissicn. 

MERCREDI 10 FEV. 
7 h. Le Radio-Jo,umaJ de Paris. 
7 h. 15 Un quart d'heure 

de culture phySique 
avec Andre Guichot. 

7 h. 30 Concert matinal. 
Le ciel est un oiseau bleu (J 

Trru,chanl-Arlys), par Fred Adi­
son ct son orch. - Chanson boheme 
(.llargall-Gallini), par le Chan­
tcur X _ La conqueclta (Wras­
ko{f-Arlys), par Fred Adison et 
son orch. - Musiquc de r~ve (Ro­
dar-Durand), par le Chant.,ur X 
- II jouait de !'harmonica (Bouil- · 
lon-Bcaux-Lemarchand-Elloy) par 
Jo Bouillon ct son orch. - Ryth111e 
(.llartelier-Hess), par Gita Cla­
riany _ Les six revcnants (Boml-
1011-Lafargc-Beallx-Cami), par Jo 
Bouillon et son orch. - L~ vent 
d'amour (R. Jolet), par Gita Cla­
riany - Chaque soir Tu 1n'atten­
dais (,Tupp Sclnnilzi. par l'orch. 

de danse Fud Candrix. 
8 h. Le Radio-Journal de Paris. 
8 h. 15 L'Orchestre de Rennes-Bre­
tagne soqs la direction de Maurice 

Henderick. 
La poupee de Nuremberg, ouv. 
(A.dam) - Extase (L. Ganne) - En 
vacances . a) Au trot de mules; 
b) Lcgendc; c) Promenade; d) 
Dansc paysanne (R. Balon) _ Sur 
un marche persan (Ketelbey) -
Gillette de Narbonne, selection 
(Audran) - Chanson pour bercer 
(S. Rousseau) - Coquettcric (de 

Taeye). 
9 h. Le Rad;o.Journal de Paris. 
9 h. 15 Arret de !'emission. 

• 
II h. 30 Guy Luypaerts et son ens. 
Pres de toi mon amour (Luy­
paerts) Tout en baissant Jes 
yeux (Luypael'ls) - Metamorphose 
(Luypaerts) - Elle me plaisait 
(Luypaerts) - Assieds-toi sur mes 

gcnoux (Luypaerts). 
11 h. 45 Cuisine et restrictions : 
Princi;>es de gastrotcchnie -
Conseils et recettes pratiques par 

Ed. de Pomianc. 

12 h. Le Grand Orchestra de 
Radio-Paris sous la direction de 
Jean Fournet, avec Marcelle 

Branca et Andre Pactat. 
Gwendoline. ouvcrture (E. 
Chabrier), par l'orch, - He­
rodiade, fragments (Masse­
net), par :liarcclle Branca et 
Andre Pactat - Le chef 
d'armee (.\toussorgsky), par 
Andre Pactat Fantaisie sur 
clt•ux Noels wallons (Jongen), 
R.apsodic hongroise n° 2 

(L1szl), par l'orch. 

13 h. Le Radio-Journal de Paris. 
13 h. 15 Le programme sonore 

de Radio-Paris. 
13 h. 20 Raymond Legrand 
et son orcb.1 avec Colette Vivia. 
Pl'csentation de Jacques Grcllo. 
Horsey, horsey (Boo:) i\la vieille 
jument (Siniavine), Serenade a la 
mule (Fri ml), Vous oubliez votre 
cheval (1'renel), par J'orch. - La 
patachc oubainc (M. Simon), Le 
fincre (Xanro/), par Colette 
Vivia - Voici don Quichotte 
(/,ulece) Le refrain des chevaux 
de bois (Alexander), :lfa carriote 
(/,afarr,e), Sur la route blanche 
(.1/orelli), Pas plus vite que la 

voiture (Godman), par l'orcb. 
14 h. Le Radio-Journal de Paris. 
14 h. 15 Le lermier a I' ecoute : 
Causerie : « Les o lcugincux de 
printemps » ct un reportage 

agricolc. 
14 h. 30 M. et Mme 

Georges de Lausnay. 
Variations siur un thCn1e de 

Beethoven (Saint-Saens). 
14 h. 45 Dominique Blot 

et Jean Neveu. 
Sonatine (Schubert). 

JS h. Le Radio-Journal de Paris : 
Conununiqu~s de ~ucrre. 

15 h. 15 Les chansons realistes,: 
J'ai le cafard (Eblinger-Despax), 
La rlrninc (Daniderff-Ronn), par 
Damia - .-\. la derive {Ronn-Dani­
<lerff I Toute scule (Gavel), par 
Fl't'·hd. I .rs ruarins de Groix, par 
1':ili.i ,w ~Iontparnasse - Ainsi soit-

ii (J. Tranchanl), La courroie (J. 
Tranchanl), par Nane Chol et -
Entre Saint-Oucn et Billancourt 
(Sablon-Mauprey)j Correqu'et re­
guyer (P. Maye-I ely), par Edith 

Piaf. 
15 h. 45 Un quart d'he,ure 

avec Barnabas von Geczy 
et son orchestra, 

Hop-la (Rixner), Mariagc bava­
rois (Rixner) . Chant du soir 
(Grothe), Je nc veux pas oublier 
(Mackeben), Danse de Navarre 

(Escobar). 
16 h. « Un grand poete meconnu : 

Theophile de Viaud », 
par Julien Blanc. 

16 h. JS Quelques pages 
peu connues de Claude Debussy. 
Six epigraphes antiques, par uu 
orch. symphonique, dir. H, Ros­
baud - Les chansons de Bilitis : 
a) La flClte de Pan; b) La che­
vclure, par Gct·mainc Bathori -
Danse sacrec et profane, par un 
orch. symphonique et Ur&ula 
Lcndrot _ Rhapsodic pour saxo­
phone par un orch. sym ph. dir. 

H. Ros-baud ct Franz Hanek. 
17 h. « M. Petitmalin 

fait des siennas ». 
sketch en un tableau et quclques 

incidents, par Gaston Rico. 
17 h. 15 Cette heure est a vous, 

,par Andre Clavcau. 
18 h. 30 Les actualites. 
18 h. 45 Le coffre aux souvenirs. 

de Pierre Hicgel. 
19 h. 15 Lo1uis. Ferrari et son ens. 
Gitan swing (T. Murena) - Senti­
mcntale (Ferrari) - Un petit coin 
dans n1on creur (Siniavine-Fer­
rari) - Je ,mis pres de vous 

( Vaysse-Sarbeck) - )fensonge 
(Ferrari). 

I 

19 h. 30 Le docteur Friedrich, 
journaliste allemand, vous parle. 

19 h. 45 La .minute du travail. 
19 h. 50 Albert Leveque. 
Suite de )'audition integrate du 
clavecin bien tempcre - Prelude 
et fugue en la bemol majeur 
(Bach) - Prelude et fugue en sol 

diezc mineur (Bach). 
20 h. Le Radio-Journal de Paris. 
20 h. 15 Le programme sonore 

de Radio-Paris. 
20 h. 20 « Ah I la belle epoque 1 » 
avec l'orchestre de Casino de 
Radio-Paris, sous la direction de 
Victor Pascal, avec Rene Herent. 

Adrienne Gallon et Chaumel. 
A Frangesa (Costa), Marchc des 
gardes franqaises (Wellge), par 
l'orch. _ Pandore, L-a ballade des 
agents, Les pompicrs de Nantcrre, 
par Rene Herent - Le casgue du 
pompier (A. Peli!), Le cheval du 
municipal, Le rassemblcment 
(Queyriaux), par Adrienne Gal­
lon - La polka des pipelcts (lI. 
Jose), par l'orch. - Circulez (Gan­
gloff), La marche des gardes 
chan1p~tres, C'est nous, par Chau­
mel - Veillee clc J'ange gardicn 
(G. Piernf), Au r'voir et nterci 

(Jouve) , par l'orch. 
21 h. Nos prisonniers. 
21 h. 15 << Suite dansante » 
(/(iinneke), concerto grosso en 
5 monvements pour jazz-band et 
orchestre symphonique : 1) Ou­
vertmc (tempo de fox-trot) ; 2) 
Blues (andante); 3) Intermezzo 
(vivace); 4) Valse-boston (valsc 
melancoti11ue); 5) Final (fox­
trot), par l'orch. philh.armoniquc 

de Herlin, dir. E. J\unnekc. 
22 h. Le Radio-Journal de Paris. 

22 h. 15 L'Heure du Cabaret : I 
Le Vernet. Presentation de 

Jacques Dutal. 

23 h. « L'anestation de Balzac », 
evocation radiophoniquc d'Henry 

Castillon. 
23 h. 15 L'orcheslre de chambre 
feminin Jane Evrard avec Madeleine 

La Candela. 

Sarabande, gigue ct badincrie 
(Corelli) - Concerto en la majcur 
pour piano et cordcs (C. Ditlers 
von Dilletsdorf) _ Menuct ct 

danse allemande (Boccherini). 
23 h. 45 Camille Maurane. 
Au piano : )larthe Pellas-Leno1n, 
Le sosie (Schubert) - La route 
(Schubert) - Le sapin et le pal­
mier (Schubert) - Sur !cs collrncs 
de Georgie (Rimsky-Korsakof{) 

Aimant la rose, le rossignol 
(Rims ky-l(orsal<of {). 

24 h. Le Radio-Journal de Paris. 
0 h. 15 Parade de vedettes, 
Tel quel (Combelle), Sautons a 
l'oree du bois (Basie) par Alix 
Combellc ct son orch. - La chan­
son de Juanito (Llenas-Larue), 
M'an1our... je t'ahnc (Scotto-Ro­
dor), par Georges Guctary - Vous 
m'avez donnc des violettes (De­
lannay), L-cttres d'amour (J. De­
lannay), par Liha ~!argy - La 
polka des barbus (Chevalier­
Belli), Rosita (\'andair-Car), par 
l'orch. Jean Yatovc - Paris, jc 
l'ain1e d'an1our (Ballaille-Henri), 
Nouveau bonheur (Battaillc), par 
1fauricc Chevalier - lion srcrrt 
(Jeanides), Vous C)'Ue j'esperais 
(Grouya-.\lariel), par Suzy Soli­
dor - La nu it est si belle (Fuygi­
riaud), Si j'ai peur (l'erdu-J:iaud­
Davon), par Quintin Verdu ct son 
orch. de tangos - Zambra (Zam­
bra) .. Gitanilla (Senlis), par Ma­
rie-Jose _ Mia Bambolina (Femau­
de Pierlas), Le caravanier (Clw1n~ 
flcul'y-Vinci), par Jean Loumicre 
- Dix•neuf cent (J. Chal'don), En­
core un jour (Lutece), par !e 
Quartette Jean Lutece - Ma ritour­
nelle (Bourtayre-Vandair), Picci­
nina (di La::aro-Rodor-Poterot), 
par Toni Bert - Je r~ve au f1J de 
l'eau (Lemarchand - Chaumelle), 
Tourbillon (Laurent-Carce!), par 
Germaine Sablon - Giboulee (Vi­
seur), Matclotc (l'iseur), par Gus 
Viscur et son orch. - L'an1our rst 
enfant du Midi (Humcl-Lorise), 
~fazurka proven~ale (Julien-Lo­
riol), par Alibert - Le moulin qui 
jase (Bois-de Bae/et) Je t'aime 
c'est tout (Aurelli-Gardoni), par 
L,ys Gautv - J'ai retrouve l'a1nour 
(.llarbot-Poteral), Bonjour, bon­
soir, adieu (J. Delannay-Foucher) 
par Jean Clement _ Boum-boum 
(Leoni), Avenir (.llurena-Ferral"iJ 

par Tony Murcna. 
2 h. Fin d'emission. 

JEUDI 11 FEV. 
7 h. Le Radio~Jo.umal de Paris. 
7 h. 15 Un quart d'heure 

de culture physique 
avec Andre Guichot. 

7 h. 30 Concert matinal. 
Suite funambutesquc : 1) Cassan­
dre et la :'>larquise, 2) Pantoml­
me-valsc, 3) Scene cl'amour, I) 
Solitude de Pierrot (.lfessar,er), 
par un orch. lcgrr. - Dans la val­
lee du Danube (Joosl), Polka gra­
cieuse (Joost), par l'orch. de dan­
se Oskar Joost. - Dansc du voilr, 
Pierrette, C h n n s on d'an1our, 
Amour sans fin (Chaminade), pnr 
l'orch. du Thel\tre Plaza. - Car­
naval japonais (de Basque), Mur­
che symphonique (Savino), par 

un orch, lcger. 
8 h. Le Radio-Journal de Paris. 
8 h. 15 Les chansons de charme. 
Comme j'aimais (Lanjean-ran­
<lair), nar Louis Bory. - Ici Pon 
pechc (J. Tranchant), par Ger­
n1aine Sablon. - Je vous ai sonri 
(d'.-ln:i-Solar), par Louis Bory. -
La chanson du large (Tranc/tanl), 
par Gcr1naine Sablon. - Tu pour­
rais etre au bout du mondc (Lle­
nas-Lafarge), par Richard et Car­
ry. - :-.1a ritournelle (Bourtayn,­
randair), par Tino Rossi. - Si 
loin de· toi (Kreu<ler-Syam), par 
Lucienne Delyle. - Dites-lui de 111a 

part (Delmont - Conder/ - 1,arue), 



par Tino ·Rossi. - Celui dont j'ai 
reve (Hermini-Syam), par Lu­
cienne Delyle. - Tout me rappelle 
~a chanson (Larue), par Jean La­
porte et son orch. - Divine bigul­
ne (Henneve-Palex), par Leo Mar­
Jane. - Ma pricre (Lafarge-Lle­
nas), pa: Georges Guetary. -
L'arc-en-c1el (Cab-Arlem), par 
Leo Marjane. - Farandole de 
l'operette c La course a l'amour > 
(Llenas-Parin-Lafarge), Comme 
une chanson (Tranchant), par 

Elyane Celis. 
9 h. Le Radle-Journal de Paria. 
9 h. 15 Arre! de !'emission. 

• 
11 h. 30 Fran~oise 

d8couvre la musique, 
par Pierre Hiegel, 

avec la petite Simone l\ietgen. 
11 h. 45 Beaute, man beau souci : 

Beaute des dents, 
charme du sourire. 

12 h. L'orchestre Richard Blareau, 
aTec ifrancie Kernel et Gabriel 

Couret. 
Les chansons de Meslier, par 
l'orch. - Aprcs-midi (Larrieu), 
par Francie Kernel. - Quelques 
chansons de Johnny Hess, par 
l'orch. - Barcarolle (G. A ubanel), 
par Gabriel Couret. - Bagatelle 
(Dixner), par l'orch. - J'ai vu 
danscr l'rspoir (Durand}i par 
f'runcie Kernel. - Si j'ctais jardi­
nier (Chaminade), par Gabriel 
Couret. - Valse du film « Premier 
bal » ( van Parys). Rcvenez dans 
mes bras (Hudson), par l'orch. -
Tu pourrais etre au bout du mon­
de (Lafarge), par Francie Kernel. 
- La Toulousaine, par Gabriel 
Couret. - Les prenoms de femmes 
(Emmerechls), Calorie rapsodie 

(J. Nilles), par l'orch. 
13 h. Le Radio-Journal de Paria. 
13 h. 15 Le programme sonore 

de Radio-Paris. 
13 h. 20 Societe des Concerts 

du Cons.ervatoire 
sous la dir. de Gustave Cloea. 

~larchc ccossaisc (Debussy) 
PrClude, forlunc, menuet et rigau­
don (Ravel) - Cydalise et le che-

ne-pied (G. Pierne). 
14 h. Le Radio-Journal de Paris. 
14 h. 15 Le fermier ci l'ecoute: 
Causerie : " Lutton• contre !es 
charbons de l'orge et de l'avoine » 

et un reportage agricole. 
14 h. 30 Jardin d'enfants : 

La le~on de musique. 
15 h. Le Radio-Journal de Paria : 

Communi11ucs de guerre. 
15 h. 15 « Au soir de ma vie •• 

par Charlotte Lyses. 
15 h. 30 Les nouveautes 

■ymphoniquea. 
:lfephisto, poeme symphonique op. 
60 (A. Dewanyer), par l'orchestre 
de Radio-Paris, dir. Dewanger. -
Joan de Zarissa : Danse des :ltlau­
resques, Le couronnement, Plain­
les d'lsabeau, La colere et l'en­
chantement d'lsabeau (W. Egk), 
par l'orch. de l'Opera, sous la dir. 

de !'auteur. 
16 h. Le micro a.ux aguelB : 

' L'entracte derriere le rideau. 
16 h. 15 Un peu de •arietes. 
Les airs de :lloretti, par le Melo­
dic Jazz du Casino de Paris avec 
Andrex. - Repetition au studio 
(Rivedoux), par Rene Riv1•doux. -
Tu m'dis plus tu (Goupil). La 
destinee du p'tit marin (F. Rau­
zena), par Ce I mas. _ L'h<>tcl du 
clair <l• lune (Simonot-Gerard) 
Parle-moi d'autre chose (J. De­
lettre), par Lucienne Boyer. - Le 
pois son rou<tc (Souplex-Franrois), 
Le compliment (Souplex-Fran­
rois), par ,Janp Sourza et Ray-

mond Soupkx. 
16 h. 45 Jacques Mamy. 
Sylphcs (Grieg) Gratitude 
(Grieg) - Ruisseau (Grieg) - Vers 

la patrie (Grieg). 

17 h. La France coloniale : 
« Bournazel, l'homme rouge. » -

Musiqlie marocaine. 
17 h. 15 Leila hen s,dira. 
Au piano : Marguerite Andre­
Chastel. - Du mal d'amour (Pur­
cell J - Ile aim able (Purcell) -
Adieu vous dy (P. de Breville) -
La belle au bois (P. de Breville) 
- Trols chansons populaires espa-

gnoles (d'Obradors). 
17 h. 30 L'ensemble Lucien Bellanger 
La princesse jaune (Saint-Saens) 
- {:a11irohi (Chaminade) - Ber­
ceuse (C. Cui) - Dernier amo,ur 

(Gung'1). 
18 h. Le Jazz de Paris 
sous la direction de Jerry Mengo. 
Cinq A sept (Jlfengo) - Dans le 
calme du matin (A. Shaw) - Mar­
gie (Conrad) - Bonjour (Basie) -
Harlem (G. J)eloo/) - Sur la route 
d'Orleans (J. Mengo) - Blues en 
si bcmol (J. Menge) - Mon nou-

veau bcguin (Mondy). 
18 h. 30 Lea jeunes copaim. 
18 h. 45 Ensemble Pauline Aubert. 
Trio en si bemol : Allegro, Lar­
ghetto, Allegretto (Mozart), pour 
violon, viole de gambe et clavecin. 
- Sonate en ut pour clavecin : Al­
legro, Andante, Allegro (Mo:arl). 

19 h. 15 Commemoration 
de la fondation de !"Empire 

japonQU 
avec une declaration 

de M. :lfaycda, 
consul genfral du Japon. 

19 h. 40 Fervaal 
(V. d'lndy), 

Introduction du tcr acte. 
19 h. 45 La minute du travail. 
19 h. 50 Jean Lumiere. 
Au piano : Andree Wa~ner. - Vi­
site A Ninon (G. Jlfaqu,s) - Lais­
scz-vous faire (Tremolo) - vn 
souvenir (Capitani) - Petit cha-

grin (P. Delmet). 
20 h. Le Radio-Journal de Paris. 
20 h. 15 Le programme sonore 

de Radio-Pana. 

20 h. 20 Le Grand Orchea.tre de 
Radio-Paris sous la direction de 
Jean Fournet, avec Mona Lau­
rena, Jose Beckmans, Charles 
Cambon et la Chorale Emile 

PasaalU. 
Festival Wagner. - Lohengrin: 
a) 2• acte, fragments, b) :i• ac­
te, introduction et cha,urs, 

c) Prelude. 

21 h. Noa prisonniera. 

21 h. 15 Le Grand Orchestra 
de Radio-Paris. 

Suite du Festival Wagner : 
Tannhauscr fragn1ents : a) 
:lfarche, b) 'Air d'Elisabeth, c) 
Chant de concours de \\'olf­
rang, d) Prelude du 3• acte, 
c) Romance a l'etoile, f) Ou-

verlure. 

22 h. Le Radio-Journal de Paris. 
22 h. 15 L"orcheatre de Casino de 
Radio.Paris, soua la direction de 

Victor Pascal. 
Dancing Tambourine (Pola) 
lloules de neige (Ziehrer) - Flo­
cons de ncige (Charossin), xylo­
phone solo : Pierre Gallion. - Au 
printemps (Grieg) - Ball Szene 
(JI elmesberger) Accrobatlana 
(Guinaud) - Simple ave.u (Thome) 
- Le bal des sorcicrs (Stolz), xy­
lophone solo : Pierre Gallion. -
L'amour des femmes (Farbach) -
Blanc.'leneige : Un Jour, mon 
prince viendra, Sifflcz en travail-

lant, La trrolienue des noins. 
23 h. « PaLuche •· 

sketch ra<liophonique 
de Pierre Thareau (14• suite). 
23 h. 15 Roger Bourdin. 
Le roi .malgrc lui : « Romance du 
roi », « C'est un an1i > (Cha­
brier). - Lakmc : « Stances > 
(b. Delibes) - J,<, jongleur de No­
'tre-Dame : « Romance de la sau-

ge » (Jfassenel). 

23 h. 30 . Trio Paaquier. 
Premiere sonate en trio (Bach) -

Trio (Martini). 
24 h. Le Radio-Journal de Paris. 
0 h. 15 Le Cabaret de Minuit. 
\'alsc de minuit (de Lara), L'im­
prevu (Viseur-Colombo), par Gus 
Viseur et l'orch. Victor. - La cas­
cade des amoureux (Gramon-Ma­
guelonne-Vaysse)f_ Mais je t'aime 
(Halet-Vaysse), ,a rue de notre 
umour (Vandair-Alexander), Tu 
111'apprendras (Dolys-Muray), par 
Lina Margy. - Fantaisie pour pia­
no n• 3, par Jean Lutece. - La 
Marie-Jesus (Villard - Francois), 
Le vent (Villard), par Gilles et 
Julien. _ Fantaisie pour piano 
n• 2, par Jean Lutece. - Parfois 
triste (Siniavine - Trenel), La 
vieille marquise (Trenel), par 
Charles et Johnny. - C<l!ur vaga, 
bond (Colombo), Ma Guitte (Car­
rara), par l'orch. musette Victor. 
I h. Concert symphonique. 
Capriccio itaHen op. 45 (Tschai'­
kow.<ky), par le Gd Orch. Symph. 
de Francfort, dir. Rein,hold Mer­
ten. - Serenade pour orchestre a 
cordes : 1) Pezzo in forana di so­
natina-aadantc non treppo-alle­
gro-moderato et allegro, 2) Valse 
(mo<lerato), 3) Eli-gie (larghetto 
ele.giaco), 4) f'inale (andante et 
allegro con spirito (Tchaikowsky) 
par l'orch. du Concertgebouw 
d'Amstcrdam, dir. Wilhelm l\ien­
gelbcrg. - Francesca de Rimini, 
op. 32 (Tchaikowsky), par un 

orch. s),nphonique. 
2 h. Fin d'emission. 

VENDREDI 12 FEV. 
7 h. Le Radio-Jo.urnal de Paris. 
7 h. 15 Un quart d"heure 

de culture physique 
avec An<lre Guichot. 

7 h. 30 Concert matinal. 
Rumba d'automne (G. Brie:), J?Rr 
Georges Brlez et son orch. - Swmg 
follies (Leroi) . par Jean-Jaque -
Le bar de !'escadrille (Simonot­
Te..sier), par Jacqueline Moreau 
- Sur un air de polka (Leroi), 
par Jean-,Jaque - Te.s mensonges 
(Cayla), par Georges Briez et son 
orch. - La chanson des violons 
(Boesmans-Vendendries-Lyul), Au 
gre des violons (Siniavine-Hor­
nez-Rouvray), par Jacqueline Mo­
reau - Ca se dense (Llenas-Ma­
lisson) par Jean-Jaque - Viens 
plus pres (Polerat), par Jac~ue­
linc Moreau - Jamais ne s'oubhent 

(Jlfackeben-arr. Sarbek). 
8 h. Le Radio.Journal de Paris. 
8 h. 15 Concert de musique legere. 
Serenade (lla11dn), :lfenuet (Mo­
zart), par l'orch. \\'illy Steiner -
C.hez Jes tzigancs (O•cheit), Au 
bivouac (Siede), Gaiete sur la 
montagne (Felras), Valse du cou­
cou (Jonasson) Chant du soir 
(Hasse), Dormez doux yeux bleus 
(Lersen), par •un orch. leger -
Ziehrer joue aujourd'hui (Schnei­
der), par un orch. symph. dir. 
Beutler Conversation tendre 
(l{ormann), Serenade fantastique 
(/,ormann), par un orch. - Gro­
tesque (Kormann), Czardas (Kor­
mann), par un orch. symph. dir. 

Kormann. 
9 h. Le Radi<o-Journal de Paris. 
9 h. 15 Arre! de !'emission. 

• 
11 h . 30 Suzy Solidor. 
Au piano : A. Grassy. - Sous la 
porte cochcre (Joeguy-Ledur) -
Pourquoi pas moi (Meru1) - Tout 
1passe dans la vie (Raymond-Tho­
reau) - Si l'on gardait (Vildrac) 
- J'ecrirai (Pingaull-Solidor) - A 
une autre (M. .llayre) _ :\Ion 
amant <le Saint-Jean (Carrara) -
Chanson gitane ( Yvain-Potera/) -
Lettre de France du Stalag I B. 

11 h. 45 La vie saine : 
L'appendicite. 

12 h. L'orchestre de Casino de 
Radio-Paria sous la direction de 
Man1,1•l Infante avec Lucrece Mis-

tral et Rene Bonneval. 
L'ltalienne A Alger (Rossini) par 
l'orch. - Deux melodies : « Miro>, 
« Un grand sommeil noir > (J!. 
Canal), par Lucrecc Mistral - Un 
dimanche (Brahms), par Rene 
Bonneval - Invitation A la valse 
(Weber), par l'orch. - Tristesse 
(Chopin), par Lucrece Mistral -
L'attacrue du moulin (Bruneau), 
par Rene llonncval - Carmen, 
deux entr'actes (Bizet,) par 
l'orch. - Carmen : duo final (Bi­
zet), par Lucrece Mistral et Rene 
Bonncval • Les Erinnyes, diver-

tisscment (Massenet). 
13 h. Le Radio-Journal de Pari■• 
13 h. 15 Le programme aonore 

de Radio-Paris. 
13 h. 20 Jean Yatove et son orchestre 

et !"ensemble Lucien Bellanger. 
Canzone (Lachaume), par l,. Bel­
langer - J'ai ferme Jes volets (L. 
Gaste), par J. Yatove - Thais, 
meditation (Massenet), par L. 
Bellanger - Succes de Felix Char­
don : Poesie, Columba, Y aura 
toujours des lleurs, par J. Yatove 
- Un reve (/,uciann), par L. Bel­
langer) - Frederica, pot-pourri srur 
le lilm (Trenel), par J. Yatove -
Petite suite pour Claudine (Car­
ttol), par L. Bellanger _ Jalousie 
(Gade), par J. Yatove - l\iauresque 

(Granados) par L. Bellanger. 
14 h. Le Radio-Journal de Paris. 
14 h. 15 Le fermier a l'ecoute: 
Chronique vctcrinaire et un repor-

tage agricolc. 
14 h. 30 La demi-heure du compo1i­
teur : <c Marcel Delannoy •# aYeC 
Odette Erta.ud, Camille Maurane, 
Michele Auclair e.t Jacqueline 

Schweitzer. 
Capriccioso de la serenade : a) 
Le galerien; b) L<'s vlngt ml­
neurs. Soliste Camlllc Maurene, 
accompagnc par l'aute,ur - Rl­
gau<lon, par Jacqueline Schweit­
zer - Deux airs de « GinCvra > : 
a) Sept pair's de souliers; b) 
Bercensc du grillon. - Noel : so­
lisle Odette Ertaud, accompagnee 

par !'auteur. 
15 h. Le Radio-Journal de Pam : 

Communiques de guerre. 
15 h. 15 Ouvertures et ballets : 
Ouverture des Noccs de Figaro 
(Mozart) - Danses vmagcoises : 
a) Danse rustique de Richard 
Creur de Lion (1784); b) Gavotte 
de Colinette A la cour (1782); c) 
Dense en rond de Colinettc A la 
cour (1782); d) Gfgue de 
l'Epreuvc villageoise (1783); c) 
Entr'acte de la Rosiere de Sa­
lency (1776); f) Contre-danse de 
l'Embarras des richesses (Gretry), 
p.ar un orch. symph. dir. R-uhl­
mann - Ouverture d'A'ida (Verdi), 
Dense des pretresses et danse des 
esclaws maures (Verdi), par 
l'orchcstre philharm. de Berlin, 
dir. H. Schmidt-Isserstaedt - Ou­
verture de I 'opera « Claudia > 
(Dewahger), Extraits du ballet de 
!'opera < Claudia > <Dewanger, 
par l'orcb. de Radio-Paris, dir. 

Anton Dewauger. 
16 h. Nos a,mies lea bites, 

par Mark Amlaux. 
16 h. 15 Ceux qu'on n'oublie pas : 

I) Lucette Li:molin : 
Les choux (Delmel-Mensy), His­
toirc d'Arthur, le petlt canard 
orgueillcux (J. JJalcroze), Kirl­
J{irikun (J. Dalcroze), Sur le bas­
sin des Tuileries (P. Marinier). 

2) Victor Boucher : 
L<' recit <le Thframene (Gre,nel­
Dancour), Les Vignes du Sei­
gneur : « Scene d'amour cntre 
Gisele ct H. Levrier • « Scc11e 

de l'ivresse »: 
3) Dranem: 

Ce scra tout pour aujo,urd'hui, de 
l'opereltc « J..ouis XIV > (Pare,­
va11 Parys), La bip;uine, du film 
« II est c,harnu111t • (Morelli-

, 



Willemetz), Mon jour de veine (J. 
Boyer), Le trou de mon quai 

(Berniaux). 
17 h. Arts et Sciences. 
17 h. 20 Lucienne Tragin, 
Au piano : )larguerite A. Chaste!. 
Arictlcs oubliPes : C'est l'cxtase, 
Ii pleurc dans mon creur, L'ombre 
des .arbres (Debussy) _ Paysages 
beiges : Chevaux de bois, Green 

(Debussy). 

17 h 30 L'orchestre de chambre de 
Paris sous la direction de Pierre 
Duvauchelle. avec Charles. Panzera. 
Ouvcrturc de « .:\ionsieur de 
Pourccaugnac » (Lulli), par 
l 'orch. - Alccstc : Air de Caron 
(Lulli), Cadmus et Ermionc : 
Cantilene (Lulli), 1,cs lndcs ga­
lantes : Invocation et Hyn1ne au 
solcil (llameau), par Charles 
PanzCra - Dardanus, 1re suite 
de dansc (Rameau), par J'orch. 
18 h. Le bea.u calendrier 

des vieux chants populaires, 
par G.uillot de Saix 

avec Georges CatheJat, Andre Bal­
bon, Lucrece Mistral et la Chorale 

Emile Passani. 
La cantilcnc de Sainte-Eulalie 
(;:ford) (P. Pierne) _ )la semai­
nce (Ile-de-France) (P. Jtaurice) 
- Elle tournc la fortune (Ho1-
lande) (V. (;ambau) _ Le fousil 
sur le dos (Tyrol) (G. Aubanel) 
- Les h'ois 1uarins de Groix (Brc­
tagnc•) (P. Pieme) - La chanson 
du !in (Gascogne J (T. Richepin) 
- Le cordonnier (Ile-de-France) 
(Pierne-A ul>w,el) Le taillenr 
(Ile-de-France) (Pierne-Aubanel) 

Le cordier (lie-de-France) 
(Piern<!-.4 ubanel). 

18 h. 30 Les actualites. 
18 h. 45 Yvon Jeanclaude. 
Le disque use (Monnot) _ Quancl 
vient le soir (/. Jal) - Elle avail 
son sourire (White) - Tout en 

flanant (Siniavine-Poterat). 
19 h. Le film invisible, 
un fihr1 .(fe Luc BCritnont, r(•alisC 
par Pierre Hii·gel ct intrrprete par 
Helene G·llaud, Eliane Gerard. 
Genevieve Bonnaud, Yvette Etie­
vant, Michel Delvet, Pierre Viala, 
Camille Fran~ois et Jean Gabalda. 
19 h. 30 Georges Oltramare, 

un neutre, vous parle. 
19 h. 45 La minute du travail. 
19 h. 50 Henry Merckel. 
Au piano : )1.arthe Pellas-Lenom. 
Suite populaire espagnolc (de 

Falla). 
20 h. Le Radio-Journal de Paris. 
20 h 15 Le programme sonore 

de Radio-Paris. 
20 h. 20 « Phi-Phi » 
(Christine), selection radiopho­

niquc. 
21 h. « La chim8re a trois tiles », 
roman radiophonique de Claude 

Dhfrclle. 
21 h . 15 'Les succes du disq.ue : 
Le bleu dc•s hleucts (Legay-lla­
raucourt) Si tu passes par Su­
rrsnes (de Pierlas-Rouzaud) par 
Andre Pasdoc - Chanson gftane 
(Yvain-Poteral), J..es neurs sont 
des tnots d'an1our, C"Xtrait du Hint 
« La fausse mailrcsse » (Yvain­
Poter~t), par Marie-Jose _ Ah, dis, 
ah, dis_ ah, bonjour (Trenet), La 
vie qm va (Trencl), par Charles 
Trenet - Quancl le prinlemps 
v1ent (l(reuder), p.ar Tony l\lu­
rcna ct son ens. - Je n'l·n con­
nais J,as la lin (Asso-Monnol), 
Elle requcntait la rue Pigallc 
(Asso-,lfonnol), par Edih Piuf -
Allez Jui dire que je l'aimc (Sau. 
vat-Cadon), La valse au village 
(Poterat-Rose), par Jean Sahl on 
- .l'ai perdu d'avance (Lutece-La­
rue), La chanson du vent (Dav?n­
Poteral), par Annette Lajon -
Appelez ~a comme vous voulez 
(Boyer711"n Par!fs), par Maurice 
Chevalier • L<> clocher de mon 
creur (Vandair-lless), par Jean 

Yatove <·t son orch. 
22 h. Le Radio-Journal de Paris. 

22 h. 15 L'orche•tre du Theatre 
National de l'Opera, s.ous la dir. de 

Lou.is Foureatier. 
Troisi~me symphonie (Roussel) -
Valses nobles et sentimentales 

(Ravel). 
23 h. Au rythme du temps. 
2~ h. 15 L'orchestre du Normandie, 
sous la dir. de Jacques Meteben. 
Fantaisie sur quelques paso-dobles 
cclebres : Espana cani (Marqui­
nez) - Sombreros et mantilles 
(Jlarquinez), El relicario (Padilla) 
- TJ"iste romance (/. Metehen) . 
Jc r~ve des Iles (de Kers) - Re­
flet cl.ans l'eau (Metehen) - Les 
succes d•u compositeitr Sylviano : 
Gosse de Paris, Qunnd Je suis 
loin de toi Premier rcndez-vou~, 
Si vous n'etiez pas aussi jolie, 
Les 1nandarines - DerniCre chan­
son (Tinck) _ J'aurais voulu 
t'ecrirc (Bee) - Charmaine (Rap­
pee) - Lucienne (Barelli) - Les 

elegants (Donaldson). 
24 h. Le Radio-Journal de Paris. 
0 h. 15 Grand concert symphonique. 
Dcuxiemc symphonic en re ma­
jcur : 1. Adagio molto; 2. Lar­
ghctlo; 3. Scherzo; 4. Allegro 
molto (Beethoven), par l'orch. de 
!'opera de Berlin, dir. l<lciber -
Sy1nphonic inachevCe en si mineur 
n• 8 : 1. Allegro moderato; 2. 
Andante con m◊to (Schubert), par 
un grand orch. s.ymph. - Le 
Bourgeois gcntilhomme : Ouver­
ture du 1er actc, Menuet, Le mai­
tre d'armes, Scene et danse des 
tuilleurs, Menuet de Lulli el Cou­
rante, Scene de Cleonte, Ouver­
ture du 2' acte, Le diner (R. 
Strauss) - Valse d'amour de I.a 
Suite de ballet (Reger), par le 
grand orch. de !'opera de Berlin, 

dir. R. Strauss. 
2 h. Fin d'emission. 

SAMEDI 13 FEV. 
7 h. Le Radio-J0,umal de Paris. 
7 h. IS Un quart d'heure 

de culture physique 
avec Andre Guichot. 

7 h. 30 Concert matinal. 
Tempo moderne (Saguel), par 
J'orch. de dansc Stan Brendcrs. -
Capri-Serenade I Licht), par !'ore. 
de clause LivschkolT. - Antofagas­
ta (Rixner), Rusticanella (Corlo­
pas.,i), par Hans Bund et son ore. 
- Jc nc peux t'oublier (K. Hohen­
berger), A cote, dans le bar 
(llohenberger-.-4.mberg), par !'ore. 
J,urt Hohenberger. - Promenade 
(Ellenberg), Tu dois te maricr 
(.1/cisel), par Hans Bund et son 
orch. - Prmtemps et amour (Gro­
the), par l'orch. de dnnse Liv­
schakolT. - Nous dansons toujours 
(Brenders), par J'orch. de danse 

Stan Brenders. 
8 h. Le Radio.Journal de Paris. 
8 h. 15 Petit concert gai. 
Ah ! quc la ferme est grande 
((;uida-Cha111fleury), par Tomas 
et ses joyeux ,garrons. - Xous. Jes 
Fran~ais (Courtioux - Poyel), par 
Georges Milt'Jn. - La de.moiselle 
de Poitiers (Huard-Pingaull), par 
Jeanne Manet. - Dudu de la clo­
che (Pipon-Poyetf, par Gt'orges 
)!ilton. - Q,ueJ coq on 11 (Peral!f­
\Villemelz), par Marie 'Bizet. -
Quand rouvriront Jes guinguettes 
(J,ouir1uy-Jfartelier) - J•y vas-t'y, 
j'y vas-t'y pas (Pearly-Wille­
•metz), par Marie Bizet. - Dring, 
dring (Gaste-Nazelle), par Rogers. 
- J'aimc toutes ,!es femmes (Pa­
res-van Parys) par Fernande!. -
.T'ai jetc mon 'bonnet par-dessus 
Jes moulins (Dotys-Langlois), par 
Tohama. - Je connais des baisers 
(Pares-van Pary.,), par Fernan­
de!. - Dure ch• la feuille (Claret­
Georgius), par Geoq;ius. - Tout' 
In banli<•uc fait la bringue Ur­
mengol-I,oris), par Jane Stick. -
Le blnlfeur (Poussigue-Georgius); 
par Georgi.us. - Senorita Maria 

(L'nia-Chamfleury), par Tomas et 
ses joyeux gar~ons. 

9 h. Le Radio-Journal de Paria. 
9 h. 15 Arret de !'emission. 

• 
II h. 30 M. et M,me 
Marius Cas.adesus et Jean Hubeau : 
Sonate : Andante, Allegro, llli­

nuetto (Gluck). 
11 h. 40 Sachez vous nourrir, 

par C.-H. Geffroy. 

j II h. 50 Cultivona noire jardin. 

12 h. L'Orchestre de Rennes-Breta­
gne aous la direction de .Maurice 

Henderick. 
Les Joyeuses Commcres de "·ind­
sor (Nicola[) - Au pays du Jin, 
intermezzo (Van den Meulen) -
Tarentclle (Pierne) - Crepusculc 
(llenderick) - FHe florentine : a) 
Corte.ge, b) Seduction, c) Chanson 
de Bcppina, d) Danse florentine 
(Mignan). - Grand pas hongrois 

(Glazounow). 
12 h. 45 Andre Pasdoc, 
accompagne par Louiguy. - On le 
dira (Richepin-Lyses) - Noel des 
clochards (Joeguy-.lfalleron) -
Souvenance (Penau-Pasdoc) - t:n 
soir de fetc (Delannay-Lyses) -
Fermez la po rte (1,ouiguy-

Blanche). 
13 h. Le Radio-Journal de Paris. 
13 h. IS Le programme sonore 

de Radio-Paris. 
13 h. 20 Les succes de nos vedettea, 
Avcc son ukulele (Gaste-Cill'les), 
par Felix C..'1ardon et son orch. -
Je crois aux navires (Monnot-La­
rue) - Le chapeau de Zozo (Sar­
vil-Borel-Clerc), par Maurice Che. 
valier. - Partir avant le jour 
(Grouya-Larue), par Suzy Solidor. 
- En fredonnant •la n18me chanson 
(Lafarge-Llenas), par Andre, Cla­
vcau. - J'ai rate la correspondance 
(van Parys-Brocey), C'etait mon 
premier amoure.ux ivan Parys), 
par Lucienne Boyer. - i\lon chemin 
n'est pas le votre (Delannay-Lle­
nas), par Andre Claveau. - Escale 
(Monnot-.Uare:e), par Suzy Soli­
dor. - )la pomme (Fron.sac-Bigot­
Borel-Clerc), par )faurice Cheva­
lier. - La java du honheur du 
monde (Monnot-Asso), par Lu­
cienne Delyle. - La chanson du 
ma~on (Betti), par Felix Chardon 

et son orchestre. 
14 h. Le Radio-Journal de Paris. 
14 h. 15 Le lermier a l'ecoute : 

Causerie : 
« Defendons nos cultures », 

et un reportage agricole. 
14 h. 30 Harmonie des Gardiens de 
la Paix sous la direction de F tllix 

Coulibeul. 
Pallas, ouverture (G. Pares) 
Scenes bohemiennes : Prelude, Se­
renade. Marche, Danse bohemien­
nc (Bizet) - Danses ,·enitiennes 

(G. Pares). 
15 h. Le Radio-Journal de Paris : 

Communiques de guerre. 
15 h. 15 Nos cecoles chantent, 
une realisation de Tante Simone. 
15 h. 30 Les belles valses. 
Narenta (Kom:ak), Contes du Da­
nube (Fucik), par !'ore. de !'Ope­
ra de Berlin, dir. Otto. - Pot­
pourri : « L'im1nortel Strauss », 
par l'Orch. de valses de Vienne. -
Valse extraite de < La belle au 
bois dormant » (Tchaikowsk11), 
Valses de Schubert, par un orc.h. 

' · i;:ymphonique. 

16 h. « La piece sans decor », 
radioscenic de Jean Grimod. 

16 h. 30 L'orchestre de Cas,no de 
Radio.Paris sous la direction de 
Victor Pascal, Raymond Legrand et 
son orcbeatre, avec 1Fanely Revoil et 

Maurice Andre. 
17 h. La France coloniale : 
« La chronique c~loniale de la 
semaine. » - Musique indigene. 

17 h. 15 L'orchHtre de Casino de 
Radio-Paris et l'orchestre Raymond 

Legrand ( :.ui le). 
18 h. 30 La causerie de la aemaine. 
18 h. 40 La collaboration. 
18 h. 4S Germaine Cemay. 
Au piano : Marg. Andre-Chaste!. 
Viens, douce mort (Bach) - Apai-
sement (Beethoven) Athys 
(Lulli) La procession (C. 
Franck) - Le jardin mouille 
(I!oussel) - Le bachelier de Sala-

manque (Roussel). 
19 h. Le sport. 
19 h. 15 La revue du cinema. 
19 h. 45 La minute du travail. 
19 h. 50 Medard Ferrero 
clans ses a,uvres : S. O. S., Plai­
santerie, Rose de Mai, Un caJ?rice. 
20 h. Le Radio.Journal de Pans. 
20 h. 1S Le programme sonore 

de Radio-Paris. 

20 h. 20 « La Belle Musique •• 
prc'sen1ation de Pierre Hiegel, 
avec Jean Galloux et Henri 
Gautier, le Quintette a vent de 
Paris, le Trio de Paris et Aline 

van Barentzen. 
Variations (Brahms), par Jean 
Galloux et Henri Gautier. -
Preambule et danses (J. Jon­
ge11), par le Quintette a vent 

de Paris. 

21 h. Nos prisonniers. 

21 h. lS « La Belle Musique » 
(suite) . 

Qnatuor inacheve (Lekeu), par 
le Trio de Paris et Aline van 

Barentzen. 

22 h. Le Radio-Journal de Paris. 

22 h. IS L'Heure du Cabaret: 
Le Corsaire. 

Prcsen.tation d'Andre Allehaut. 

23 h. << La vie charmante de Corot Jt, 

par Camille Mauclair. 
23 h. IS Les orchestras 

q,ue vous aimez. 
Adua-:\larche (Olivieri), N'aie au­
cun souci (Haringer), par l'orch. 
Barnabas von Geczy. - Dansc tzi­
gane (.llarquina), Vision (Rixner), 
par J'orch .de danse Peter Kreu­
der. - Petite Mitzu (Doel!e), Avcc 
nne petite melodie (Weiss), par 
l'orch. de danse Hans Busch. -
)Ion creur t'appellc (Stolz-Wras­
koff), Quand on est vcinard 
(Ryandres-Wraskoff), par Fred 
Adison et son orch. - Musique 
pour vous (Schroder), par J'oreh. 
de danse Adalbert Lutter. _ En la 
plantacion (Orefiche - arr. Vas­
quez), par l'orch. Lecuona. - Re­
tour (Warlop), Nandette (War­
lop), oar )fiche) \Varlop et son 
orch. : Every tub, Sentiment du 
matin (A .. Combelle), par le Hot-

Club. 
24 h. Le Radio-Journal de Paris. 
0 h. 15 Grand pele-mele de nu.it. 
Ouvcrture de la Pie voleuse (Ros­
sini), par un Gd Orch. Symph., 
dir. Hans Schmidt-lsserstaedt. -
Lucic de Lammern1oor : « Air de 
la folie » (Donizelli), par Toti 
dal Monte. - La folia (Corelli), 
solo de violon. - Fantaisie sur le 
Baron Tzigane (Joh. S/rau~s), 
par .un orch. symph., dir. ~\"alter 
Lutze. - ~tanon : c Le reve », 
« Ah ! fuyrz, douce intage » 
(.lfassene(), par Georges T,hill. -
l\lCmoires 1nusicales, par l'Orch. 
Philharm. de Vienne. <lir. Franz 
Lehar. - Les yeux noirs, Elcgie 
(Massenet), par Chaliapine. - Noc­
turne op. 9 n• 2 (Chopin), Reve 
d'amour (Liszt), par Maurice :\la­
r(•rhal. - La Vic de Boheme : 
« On m'appelle )limi » (Puccini) 
_ :\fme Butterfly : « Sur Ia mer 
calmec > (Puccini), par Fanny 
Heidy - La dunse macabre (Liszt), 
par Edward Kilenyi et un grand 
orch. symphonique. - La Fiancee 
\"endue (Smetana), par un orch. 

symphonique. 
2 h. Fin d'emission. 
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11 , ~~mt-~\:¥? ~~b:;~i~~J:/:~~ 
' I J a~lait a p~- ~.!!~~)\~/ ~ f) ,1, ~ • • le Gouverneur, qui daignait 

,_I -!-. tits pas a la -/({~~I quelquefois avoir besoin de 
!"'T fois lourds et sau- r•}J ~ f'fj) Jui. Juste a ce moment, la maison 

tillants, et ses mains a demi ~ ~ de Son Excellence apparut au 
ouvertes, portees en avant, temoi- I bout de l'allee ou s'engageaient les 
gnaient de !'absence d'une canne I N, porteurs, et Yung-Tse aperc;ut de loin 
qu'il avait du egarer ou perdre. II ! ', l la cohorte des mendiants colles au mur 
marchait, Ies jambes un peu I \ comme des coquillages apres un rocher, et 
ployees, le corps penche en avant, f 'kl ' qui deja s'appretaient a !'honorer. Le creur 
la tete inclinee vers le sol. Les pe- J / ., , de Yung-Tse battit a la pensee qu'il allait 
tits monticules de terre ebouriffes i ~I revoir Yoko, une petite cousine orpheline 
d'herbe seche et grise defllaient ! 1,. que Son Excellence avait en partie elevee. 
lentement sous ses pas et finis-

1 
. Yoko etait si legere qu'on eut dit la voir 

saient par former, devant ses yeux , : marcher sur l'eau, et chacun de ses gestes 
rives a terre, un paysage etrange $ l avait tant de grace qu'il evoquait une fleur 

· et minuscule. II etait las, tres las, i courbee par la brise... Sans doute, Yoko 
et la brume lourde qui planait sur , etait bien jeune et lui, Yung-Tse, bien 
Jes terrains vagues pesait aussi 6.Y,.....__ ..... ~ .. vieux, mais Son Excellence le tenait en 
sur son a.me. II marchait, prenant t belle estime et Yoko serait si soumise ... 
pour but les 1naisons de la Porte 1·\ Tandis qu'il caressait ces doux projets, 
d'Italie qui dressaient leur haute il se sentajt envahi d'une etrange torpeur 
silhouette au bout des terrains qui le tenait immobile et comme engourdi. 
vagues. Brusquement, la terre qu'il En traversant les jardins, il rejouit ses 
flxait sembla devenue fluide, s'anima yeux de l'arc-en-ciel irise que composaient les 
so.us ses pas, bougea devant ses yeux ; fleurs rares, et respira profondement le par-
ii ne marchait plus, mais se sentait furn subtil qui emanait de leurs petales dia-
roule doucement... phanes. II ferma un instant Jes yeux, ebloui 

Un cahot de la roue lui flt ouvrir les par l'or qui coulait du soleil dans l'azur 
yeux. Les deux coolies qui tiraient son ethere. 
pousse-pousse marchaient toujours d'un Et c'est a ce moment que !'a.me de Yung-
pas egal; pourquoi avait-il reve qu'il Tse s'echappa doucement de son enveloppe 
etait en France, a Paris, dans un hos- humaine qui gisait tassee sur elle-meme dans 
pice de vieillards et qu'on le surnom- une poussette de Bicetre, que deux inflrmiers 
mait « Fleur de Lotus »? tiraient depuis les terrains vagues de la porte 

La France ... sans doute l'avait-il con- d'Italie. 
nue dans sa jeunesse, mais comme Car c'est la qu'on l'avait trouve inanime, 
c'etait loin ! II etait Yung-Tse, le plus affaisse entre les petits monticules de terre 
riche exportateur de la ville et chacun ebouriffes d'herbe seche et grise. Les gens, au 
se montrait envers lui deferent, em- passage, avaient hoche la tete en regardant 
presse a le servir. En ce moment, d'ail- « Fleur de Lotus ». Devant l'entree de l'hos-
leurs, les coolies traversaient la rue pice, le chapelet des vieillards colles au mur 
principale grouUlante de monde, encom- comme des coquillages apres un rocher, s'etait 
bree de vehicules ; mais tous ces gens, agite en l'apercevant. 
si occupes qu'ils fussent, des qu'ils aper- Une inflrmiere qui se trouvait la avait eu 
cevaient Yung-Tse, s'arretaient pour le un geste de l'epaule en l'apercevant. 
saluer profondement avec un sourire, - Y va claquer ? 
ainsi qu'il est d'usage en Chine. Yung- Et ceux qui le trainaient avait approuve, 
Tse ne pouvait se defendre d'un senti- Iaconiques : 
ment d'orgueil a se savoir ainsi It - Sur ! en poursuivant Ieur chemin 
connu et respecte, et son vieux "ia dans le jardin de Bicetre. 
co:?ur se gonflait de gratitude ~,wf' C'est alors que Fleur de Lotus 
envers Jes hons esprits qui I · avait acheve son reve merveilleux et 
avaient si bien su vaincre les que son a.me s'en etait allee au 
mauvais dieux. - ~._ milieu du flamboiement de l'au-

y , v' . 
ung-Tse, dans son en- , c✓-., tomne, attise par un rayon 

fance, avait ete un petit ' ,,.v::;::.;?j de soleil que les hons esprits 
gar!;on tres pauvre et ~ ~?' avaient envoye pour la 
ses kimonos pechaient circonstance. 
souvent par u n 
exces de reprises ! #:,J_'} , ,.._..,..,., · . 
Mais les bons t.Y ~- .-.. 
esprits a vaient J~E-t--- ) 0 ~ /' conduit s a , 11' J Bulot. 

Simone 
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BOUSSAC DE SAINT-MARC, 
CHANTRE 

DES POE.TES IMP£CUNIEUX 

nous avons \'U Gerard de Nerval 
non par la faule d'un vice, -~ais 

de naissancc c1uittant la vie par un su1cHle, 
encore inexpiique, sinon par des psychiatrcs 
OU des medecins. 

« ~Iais nous avons vu aussi Jasmin, le doux 
pcrruquier d'Agen, le rival de ~Iistral, ecri­
vant sans cesse, vivant peniblement de son 
travail - il rasait pour un sou - et 
consacrant a des reuvres charitables la tota · 
.lite de -:e que pouvait lui rapporter sa poesic. 
Celui-la fut pauvre par amour cle ses sen1-
hlables ! 

- l\lais, demandons-nous a la documenta-
tion de :\I. Boussac de Saint-~larc, l'e. roman­

BoussAc de Saint-)larc, dont les au· tismc aidant, la pauvrete de certains ne fut­
diteurs de Radio-Paris goutent cer- clle pas factice ? J;-
taincrncnt !'emission Les Jtuses au - 11 faudrait d'ahord savoir cc qu'on en- 1: 
pain sec, airne les poel~s. r~ut-~~~ tend par pauvrete. Rougct de Lisle, don.t le f· 
est-cc parcc qu'il est poetc ui-me le hag-age poetiquc est vrairnent un peu 1n1nct>, •.• 

lorsque l'animc le souffle du he~u pays .\ rnais qui ecrivit La Jfarsei-llaise, fut pauvr_r, • 
langue d'oc, qui le vit naHre. Mais cc pcti : dit-on, jusqu'a cc que Charles X lui accor~{at 
fils spirituel de Clemence_ Isaure ct _ct.cs Ros~l! unc pension. Cette pauvrcte etaH de la ge_ne 
porte surtout !>CS souvenirs ct scs sJmpalh ie, comme celle quc rcssenlit Charles Nod1er 
vers ses confrercs passes quc leur amour pot~r avant d'etre nomrne bibliothecairc de l'Arsc­
les )!uses n'cnrichit pas. Si les filles d~. Jup{~ nal, lorsqu'il sollicitait un postc de facte~•· 
ter furent pa rfois au pain sec, corn. _icn rural, et, a en jugcr par les receptions 91~ '11 , 
furcnt trop souvcnt lcurs . a1!1a1;ts. s.1 eJl~s donnait a }'Arsenal, sa situation pecun1a~rc , 
donnaient le haiscr, cllcs hmitaienl la lcuis nc devait pas etrc bicn touchante. 11 rcuss1s-J·.·.•.·• 
dons substantiels. sait a calmer l'appetit gargantuesquc d'A- •• 

_ )Iais, Jui dcmandions-nous, la pau· lexandre Dumas qui est reste legcndaire. 
vrcte n'est-clle pas la caracteristique legcn· « Et quc di-re 'de cettc mauvaise tetc de Be , 
(faire du poete? ranger, qui, toute sa vie durant, tit de l'op- . 

position systcmatiquemcnt, a n'importc qucl~,, 
- Helas oui ! Pour un qui reussit, co1nrnt· regime. 'Sa pauvrete est une legcnde, il eut 

Victor Hugo, qui joignait a ~on genie un sens toujours le neccssaire et parfois le supertlu.' 
comn1crcial devcloppe, combien ont connu 1/ Mais une miserc, meme prelenduc, en son ~PO- i 
miserc et l'hopital? Manquaient-ils du sou - que, donnait un certain lustre et prouva1t le ~ 
flc divin? :Non. Lcur ccrvclle houillonnait ct <lesinteressemenl aulant quc l'integrite. , 
ils vivaient dans un reve, i!s ma~quaicnt~ e?, « Par contre, toutes proportions ganlc<.:'>, 
general du sens pratiquc qui lcs ~ut peut-~uc ~l. de LamarUnc ctait pauvre. 11 le fut toulc . 
materiellemcnt sauvcs, ou (Jtll, pcut-etrc sa vie, jusqu'a sa morl ; il laissa 5 millions 
aussi, eut aneanti les dons de leur nature. de dettes. Oui, il ctait pauvre car il rcsscnta1l 

« Ce sont ceux-la que j'ai voulu pre- le manque de cent louis aussi doulourcusc­
scnter aux attdilcurs de Radio-Paris, en pre- ment que Villon souffrait de n'avoir pas un 

· nant la suite de Jean Galland, qui s'attachll sol. Tout est relatif, et la pauvrcte ne se n1a-
it decrirc la grandc miscrc de bc_ai._1coup _d'en- nifeste pas toujours par des souliers ecules, 
tre eux. J'ai, d'autrc part, chcrche a cxphquer des poches percccs ct des pantalons sans 
pourquoi ils ctaicnt pau,-rcs. Trop souvent, fond. Elle se cache, souyent, derricre une di­
hi•Ias, la cause resultait de tares morales ! gnite tellc que cclle de ;\larccline Deshordcs-

« Prenons par cxcmpk, un des plus grands \ ' almore qui fut pauvre toutc sa vie. 
J'aurai d'ailleurs }'occasion de lui 

cl' entre cux, Fran~ois \'illon, qui eSl ccrtaine- consacrer hicntot une de mes emis­
ment clemeure le type du poetc-gucux. Jl c01~-\ . 
nut la miserc, mais nc pcut-on pcnscr qu'Jl s1ons qui fera, j'csperc, rnieux co11-
t rou vait souvent son i ns1;irat ion clans le f on'! naitre eel a(tmirablc esprit ct cclt e 

adorable femme ... » 
du pot, qu'il hurnait avcc des dispositions CI 111 Le temps passe vile aupi·t'.S 
Jurcnt, plus tard, cgalccs par Raoul Ponehon, 1 chantre du vin. Si s<>s sols parisis s'cn allaienl < c :\J. Boussac de Saint­
dans la poche du caharct'icr, oil il tcnait so11 :\larc, clans son pclit entrc­
ctat, pouvail-il etre autre quc pauvre ct so] , toul plcin de livrcs 

ct de souvenirs, mai:-. hc-truand ? l 
as, sans feu ! \'eut-il 

« Prenons un aulrc cxc1nplc : :\Iillevoye. itnitcr scs amis, lcs 
Comment cc rnalhcurcux, qui connul la plttS poetes pauvres, ou 
alTreuse 1niserc, aurait-il pu se defendre dan~ le marchancl de 
la vie, alors que son talent etait clu uniqu~- charhon Jui avait­
mcnt a une melancolie maladive. 11 etait il fait faux-
d'avancc un vaincu. hond? C'cst pos-

1 
tr.A , 

« Les tares des poeks n'rtaicn1 sihlc. Les ,lJ:I':: ' · 
pas toujours hlamablcs. Si 11011s :\fuses, an- · 'iJ{PA ' 
avons vu \'crlainc ahandonnant unc jour~l'hui~ .... V , 
situation a l'Hotcl clc Ville, qui 1t1i conna1ssc'!ff I 

/

, pcrrncttait de vivrc, pour somhrct' 1>ir.c qt\f le k 
clans Jc cultc de la fee Vcrtc, l'ah· pain sec ... _; __ /, • ;r:• ;'. ,,?,,. 
sinthc, qui lui donnait l'cxcitati()ll Jacques T]if'~ .,. ~~i:: l , 

1 ,· 1• - ,._ • ...,, u-.i;:;,:~,-- V V ...... 1' 

• 

ET appartement hauf perche, situe 
a egale distance de la porte Champerret et 
de la porte l\'laillot, a un quart d'heure de 

1narche de l'Etoile, semble des- tine a abriter des vedet-
tes. Lucienne Boyer y habita un rertain temps et, depuis un 
'1n, c'est le spirituel anirnateur du . Vern~ t qui s'y est i_nstalle avec 
la charmante Carmen Boni. Ils en ont fa1t un 1m1nense studio moderne, 
tout blanc, qui ouvre sur une terrasse fleuri-e. 

_ Nous v vivons tout l'P-te en maillot de bain, me dit Carmen Boni. Les 
rosiers grimpent de chaque cote des deux terrasses et nous isolent con1plete-
1nent des voisins. . 

_ Et nous avons ,bien besoin de cette lumiere, ajoute Jean Ri~aux, nous q~1 
passo,ns la majeure partie du temps dans une atmosphere essentlellernent arh­
ficielle. 

- Vous etes a l'Europeen actuellement? . , 
- Oui, en 1natinee, en soiree, apres quoi je passe ch-ez mo1, au Vernet, et a 

partir de lundi, je vais commencer a tourner un nouveau film, Le Bonheur des 
Dan1es, dans Jpquel j'ai un rf1le tres an1usant a carnper. 

- Aimez-vous faire du cinema ? A vez-vous une preference pour le music­
hall ? 

_ Eh bien ! fl~urez-vous qu'au depart, .i-e n'aimais ni l'un ni l'aut;e, Quand 
j'ai paru sur la scene pour la prerniere fois1, c'eta~t c_omn1~ boy ~ai:s Tzptoes, ,a1:x 
Folies-Wagran1, avec Jacques Pills et Aza1s. Pu1s Je su1s entre a la Comedze­
A-londaine ot1 nous avons repete jusqu'a trois pieces a la fois; le programrp.e 
chane1eait tous les huit jours. J'ai joue ensuite aux Capzzcines avec Roger Ferreol 
qui, ,~n jour, fin it par me decider a entrer aux D~x-fl eures Ott je restai neuf ans. 

- Avez-vous eu le trac en abordant le cabarel? 
- Si j'ai eu le trac ? Pensez done ! Comme acteur el interprete de n1es chan-

sons je risquais deux f ois la bfiche ... 
Tei Cartnen Boni intervient : 
- - Jean a toujours eu le trar. Quand il a debute au nn1sic-hal1, il n'a plus 

mange, plus dormi pendant des jours. Pour le cine1na, n'en parlo1_1s pas ! I~ nous 
a faJlu des n1ois pour le decider a affronter la can1era et son 1mpresano .dut 
presque le trainer au rendez-vous pris avee le 1netleur en scene de La 1lla1son 
d'es sept jeunes filles, qui fut son premier fihn. 

Jean Rigaux avoue : 
- Je suis routinier et j'ai tort, car apres avoir ressenti beaucoup d'appre­

hension pour le cinema, je suis n1aintenant ernballe a fond. J~ considere le filrn 
romme un moyen d'expression extraor'dinaire. :\Iais je n'aband.onne pa~ l.e 
mu~ic-hall et le cabaret, -et je vais me ren1ettre a ecrire des chansons. Aux 11111-

tations que je fais deja, j'ajouterai celle de :\ifaurice Chevalier, et je suis en 
train d'errire une serie de rouplets sur le sujet : « Nos grands classiques 

cornmenies par nos grands fanlaisistes ... », quelque chose dans le 
goCtt de : 'Aladarne de Seuigne, par Elvire Popesro ; Oraison de 

.... · Bossuet, par Jean Tissier, ou Les Ernbarras de Paris, de Boileau, 
par :\lichel Si1non. 

Jean Rigaux 'ln'ayant parle de cabaret, de n1nsir-hal1 et de 
cinema, il 1ne reste a l'interroger sur la radio. 

_ - A la T. S. F., il n'est, a rnon sens, que deux 
~,~ formules pour le chansonnier : }'emission en pu-
~ ~ ' blic ot'1 Jes reactions <le ce dernier soutiennent 

9 A l'a.cteur et les sketches ol'.1 reviennent regu­
W lieren1ent quatre a cinq personnages 

familiers. 
Sur ces derniers rnots, Jean Rigaux 

se leve. II est t-ernps pour Jui de 
se rendre au Yernet, rhe::. 

Jean Rigaux, le plus pari­
sien des cabarets, ren­

dez-vous des g-ens 
qui cherchent 

l'esprit la Oll ii 
se trouve le 

plus au­
thenti-

que. 

Marie-Laurence. 
' {l>/10/os Radio-Paris-lt~1erthde.1 
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CRAINE DlJ JOUR : 
(335 m. 20, 895 kca) 

Le dimancbe, jusqu'a: 19 b. IS: en semaine, jusqu'a: 18 b. 45: Grenoble-National (514 m. 60, 583 kcs) • Limoges-National 
. Lyon-National (463 m .. 648 kca) • Marseille-National (400 m. 50, 49 kcs) . Monlpelher-National (224 m .. 1.339 kcs) . Nice-Natio­

n,:,! (253 m. 20, 1.185 kcs) • Paris-Nati<>nal (386 m. 60, 776 kcs) • Toulouse-National (386 m .. 776 kcs). 
CRAINE DU SOIR : Le dimancbe, de 19 b, 25 a 21 b. IS : en semaine, de 19 b. a 21 b. IS : Emission nationale a grande puissance sur 386 m, 60. 

. Limogeij el Nice emettent a puissance reduile.,. Grenoble el Monlpellier s'arrelenl a 20 b. IS. 
CRAINE DE NUIT •: De 21 b. IS a 24 beures : Entlssion nationale a grande puissance tur 386 m. 60, 

DIMANCHE 
7 FEYRIER 

7.30 Radio-Journal de France ; 7.45 Le\;on 
de gymnastique; 8. L'Agenda spirituel de la 
!•'ranee ; 8.10 Programme sonore des prin­
cipales emissions de la semaine, annonce des 
principales emissions du jour ; 8.25 Ce que 
vous devez savoir ; 8.30 Radio-Journal de 

France; 8.4:i Disque ; 8l47 Causerie protestante; 9.02 Dis­
que; U.Oa Hadio-Jeunesse ; 9.2l't En parlant un peu de Parts ; 
ff.aO Courrier des audlteurs; JO. Messe a Ia Cathedrale de 
Nice ; 11 15 Annonce des principales emissions de la journee ; 
Jl.17 Concert de musique variee; 12.25 Chroniq1;1e ou ~ls­
que; 12 30 Radio-Journal de France; 12.40 Radio-Leg10n­
Actualites ; 12.i45 L'Alphabet de la Famille; 13.25 Chroni­
que ou dlsque ; 13.30 Radio-Journal de France ; 13.40 Les 
emissions de la journee ; 13.42 Transmission de !'Opera : « La 
F!Ote enchantee », opera en 4 actes, de "\V.-A. Mozart ; 17.30 
Reportage ; J 7.45 Concert donne par l'Orchestre de I' Associa­
tion des Concerts Plerne sous la direction de M. Poulet « Fes­
tival Beethoven »; 19.15 Disques; 19.25 Les principales 
emissions de la soiree et disque; J 9.30 Radio-Journal de 
France ; 19.40 Chansons d'hler et d'aujourd'hui ; 20.20 
Chronlque ; 20.30 Emission dramatique : < La Brouille », de 
Charles Vlldrac; 21.30 Radio-Journal de France; 21.40 
Causerie radio-municipale; 21.50 Sports ; 22. Le jazz sym­
phonique de la Radiodiffusion Nati-0nale; 22J45 L'Orchestre 
de Toulouse, dir. Raoul Guilhot; 23.37 Les emissions du len­
demain ; 2!1.40 Chronique ou disque ; 23J45 < La Marseil­
le ise » ; 24. Fin des emissions. 

LUNDI 
8 FiVRIER 

6.30 Radio-Journal de France; 6.40 Les 
principales emissions du jour ; 6.43 Musique 
Iegere ; 7. Le\;on de gymnastique ; 7.15 
:\iusique Iegere ; 7.30 Radio-Journal de 
],'ranee ; 7.45 Ce que vous devez savoir ; 
8. L'Agenda spirituel de la France; 8.10 

Le" principal es Gmissions du Jour; 8-12 Airs d'operettes ; 
8.25 Chronique ou disque; 8.30 Radio-Journal de France; 
U.45 L'ecole au foyer; 9.15 L'entr'alde aux prlsonniers rapa­
tries ; 9.2,'J Education nationale ; 9.55 Heure et arret de 
!'emission; 11.30 Les principales emissions du jour: 11.32 
Solistes; 12. La question juive; 12.03 Etoiles d'autre,fois, 
vedettes de toujours ; 12.25 Chronlque de la Phalange Afrl­
caine; 12.30 Radio-Journal de France; 12.'40 Radlo-Leglon­
Actualites; J 2.45 Orchestre de Lyon, dlr. Jean Matras ; 
13.2&. Ch~onique ou dlsque ; 13.30 Radio-Journal de France ; 
13,40 Les principales emissions du jour ; I !1.42 L'Orchestre 
de Vichy, dir. Georges Ba!lly ; 14.30 TheAtre.: « Armande 
Bejart » ; 16. Chorale ou disques : 16 3ft Emission littt\ralre ; 
J 6.50 :!\fusique de chambre ; 17.l'tO. Chronique ou dlsque ; 
J 8. Dialogues d'amour dans le theA.tre fran\;als : < Racine » ; 
J R.2.'i L'actualite musicale ; 18-40 Pour ,:ios prlsonniers ; 
1 n.45 Disques ; J 8,58 Les prlnclpales emissions de la soiree : 
19- < Images de France » ; 19125 Emission du Centre d'infor. 
mation du travail fran<;ais en Allemagne; 19 30 Radio-Journal 
de France; 19.40 Sports; 19.14-" Orchestre Nation~!. dir. 
An4>n Dewanger ; 2ft./20 Radio-Travail ; ~0-:10 Suite du 
concert par l'Orchestre National ; 21.30 Radio-Journal ne 
France : 21.40 Les Chantlers de la jeunesse : '.t 1.aft La ronde 
des metiers ; 22JI~ Tolles et modeles : < Le dejeuner sur 
l'herbe >- ; 22.45 Actualites ou disques ; 2N Orchestre de 
Toulouse, dir. Raoul Gullhot; 2!1,37 Les prlncipales emissions 
du lendemain ; ?.!J.40 Chronique ou disque ; 23.145 Radio­
Journal de France; 23.58 < La Marseillaise » : 24. Fin des 
Pmi~f•dons. 

MARDI 
9 FiVRIER 

6.30 Radio-Journal de France; 6-40 Les 
principales emissions du jour-; 6,43 Dlsques; 
7. Le1;on de gymnastique ; 7.15 Disques ; 
7,30 Radio-Journal de France : 7,45 Ce 
que vous devez savoir; 8. L'Agenda spirituel 
de la France ; 8. JO Les principales emissions 

d II jou r : 8.12 Disques ; 8.15 < Psychologie du peuple alle­
m8 nd » ; 8-2l'i Radio-Jeunesse; 8.130 Radio-Journal de 
France ; 8.'4.J L'ecole au foyer : 9-.15 L'entr'alde aux prison­
niers rapatries ; 9.25 Education Nationale ; 9.55 Heure et 
arrH de !'emission ; 1 J ,30 Les principales emissions du jour ; 
l I ,32 Mario Cazes et son ensemble ; 12. Chronique ou dlsque ; 
l2J05 Solistes ; 12.2-" Chronlque de la Phalange afrlcaine ; 
1_2.30 Radio-Journal de France ; J 2.40 Radio-Legion-Actua­
htes ; 12.45 Varletes : « L'educatlon sentimentale » : J !1.25 
Chronique ou disque; 1.3.30 Radio-Journal de France; 13.40 
Les prlncipales emissions du jour ; 1 :1:42 Les Reines de 
FrHnce; 14,05 L'Orchestre Radio-S:vmphonlque, dir. M. Mont­
pell!er : 1 :.. Les chefs-d'reuvre oublles : < Mme Sourdes », 
d'Emlle Zola; l5JIO 60• Anniversalre de la mort de Richard 
·wagner » ; 15.1.'IO « Les ecrivalns et Jes Jivres » : 15.50 Mu-. 
sique de chambre; JA.:;o < Les Goncourt : le grenler » ; 
1 '7.05 L'Orchestre de Vichy, dlr. Georges Ba!lly ; J 7.5f) Chro. 
nlque ou disque ; 18, L'actual!te catholique ; 18.:10 Causerie 
ou dlsques : J 8,40 Pour nos J)'l'isonniers ; I 8.i45 Disques : 
J 8-~8 Les prlnclpales emissions de la soiree ; 19. Concert de 
mus1que legere; 19,25 Chronlque de la Phalange afrlcalne; 

19,30 Radio-Journal de France ; 19,40 Sports ; I 9.45 
« I•'aites nos jeux » ; 20.20 Guerre et diplomatie ; 20.~IO 
Emission lyrique : « L'Ecole des Maris », d'Emmanuel Bonde­
ville; 21.30 Ha~io-Journal de_ Franc~; 21 .40 La question 
juive; 21..-:iO < L Ecole des Mans» (suite) ; 22.30 Une heure 
de rtlve en Auvergne ; 23.30 Actualites ou disques ; 23.37 
Les emissions du lendemain : 23,40 Chronique ou disques ; 
2:J.45 Radio-Journal de France ; 23.58 « La Marseillaise » ; 
2 -1. Fin des emissions, 

MERCREDI 
10 FEVRIER 

6.30 Radio-Journal de France ; 6.40 Les 
principales emissions du jour ; 6,43 Musique 
legere ; 7. Le\;on de gymnastique ; 7.1 a Mu­
sique legere ; 7.30 Radio-Journal de 'France; 
7,45 Ce que vous devez savoir : 8. L'Agenda 
spirituel de la France: 8.10 Les principales 

emissions du Jour ; o. I 2 Airs d'operas et d'operas-comiques ; 
8.25 Chronique ; 8.30 Radio-Journal de France ; 8.45 L'ecole 
au foyer; 9.)5 L'entr'aide aux prisonniers rapatries; 9.25 
Education Nationale ; 9.55 Heure et arret de !'emission ; 
I J.00 Les principales emissions du jour; l 1.32 Jazz; 12, 
Chronique ou disque ; I 2J.05 « Tels qu'on !es chante, tels 
qu'ils sont » ; I2J25 Chronique de la Phalange Africaine ; 
J 2,30 Radio-Journal de France ; 12.40 Radio-Leglon-Actua­
Jites ; 12,45 Concert de musique varie ; 13,25 Chronique ou 
disque ; 13.30 Radio-Journal de France ; 13.40 Les princi­
pales emissions du jour; 13.42 L'Orchestre de Vichy, dir. de 
M. Georges. Bailly; 14.30 < L'album des souvenirs » (1); 
1-1J45 Musique de chambre ; 15.45 Le quart d'heure de la 
poesie fran\;aise; 16. Airs bohemiens; 16.15 Banc d'essai; 
16J45 Des paroles sur de la muslque ; 17,30 La connaissance 
du monde ; 17.liO Chronique o~ disques ; 18. Muslque de 
chambre ; )8,40 Pour nos pnsonnlers; l8J46 Dlsques; 
I O.a8 Les principales emissions de la soiree ; 19. « Poem es 
et chansons », de Sevrane ; 19-25 Sports ; 19.30 Radlo­
Jc.urnal de France ; l9.l40 Confidences au pays : 19.50 Emis­
sion dramatique : Les succes du theAtre fran\;ais : « Le Tri­
bun » ; 21,30 Radio-Journal d_e France ; 21.140 Chronique ; 
21,50 L'Orchestre de Lyon, dir. M. Maurice Babin : ~2 . .30 
Rc,portage ; 22l50 Suite du concert par l'Orchestre de Lyon ; 
?.:I. I a Le style voeal de Puccini ; 23.137 Les principales 
emissions du lendemaih ; 23.40 ChroniQue ou disque; 23.45 
Radio-Journal de France ; 23,58 < La Marse!llaise » ; 24. Fin 
des emissions. 

JEUDt 
11 ffVRIER 

6,30 Radio-Journal de France ; 6.40 Les 
principales emissions du jour ; 6-43 Muslque 
legere; 7. Lecon de gymnastlque; 7.15 
Quelq'ues chansons ; 7.30 Radio-Journal de 
France ; 7,45 Ce que vous devez savoir ; 
8. L'Agenda spirltuel de la France; 8.10 

Le~ princip,des <'missions du jour ; 8-12 Chansons enfantlnes ; 
0.15 Radio-Jeunesse; 8•30 Radio-Journal de France ; 8.45 
L'ecole au foyer ; &. ) 5 L'entr'alde aux prlsonniers rapatrles ; 
P.25 Education Natlonale ; 9,55 Heure et arret de !'emission ; 
11.30 Les prlnclpales emissions du Jour; 11.-32 « Le journal 
de. Bob et Bobette » ; J 2. Causerie coloniale pour Jes institu­
tellrs; 12.05 Jo Bouillon et son orchestre; 12.25 Chronique 
de la Phalange Africaine ; I ?.,30 Radio-Journal de Framce ; 
12.40 Radio-Legion Actualltes : l2.i45 Muslque de la Garde 
Personnelle_du Chef de l'Etat, dir. Cdt Dupont: l!J.25 Chro­
nique ou disque ; 13.30 Radt{)-Jounnal de France ; 13.40 
Annonce des emissions: )3.4~ « Comme ii vous plaira ... » ; 
14 En feuilletant Radio-National ; 14.0li Transmission de 
I'Oileon ; I 7JI 5 Dlsques ; 17.30 Des paroles sur de la musl­
que ; l 7-50 Chronlque ou disqu,.s ; 17.l'iS Visages de France ; 
18. La volx des fees; 18J40 Pour nos prisonniers; 18.46 
Disque ; 1 &l'i8 Les princlpales emissions de la soiree ; 19. 
Musique de chambre ; 19.25 Emission du Centre d'information 
du Travail fra,n1;ais en Allemagne: 19,30 Radio-Journal de 
France ; 19.40 Sports : 19./45 Orchestre National, dir. D.-E. 
Inghelbrecht ; 20l20 Chronlque ; 20,30 Suite du concert par 
l'Orchestre National; 2IJ30 Radio-Journal de France; 21,40 
Causerie radlo-municipale; 21.50 « La France en chansons » ; 
•>2.25 L'hlstolre du rlre: 22,45 L'Orchestre de Toulouse, dir. 
Raoul Gu!lhot; 2:1 !I.,. Les princlpales emissions du lendemaln; 
-.~.<iO Chronlque ou dlsque ; 23.45 Radio-Journal de France ; 
23.50 « La "Marselllaise » ; 24. Fin des emissions. 

VENDREDI 
12 FEVRIER 

6.!JO Radio-Journal de France : 6 40 Les 
princlpales emissions du Jour ; 6.43 °Muslque 
legere ; 7. Le\;on de gymnastlque; 7, 15 Mu­
sique legere ; 7.30 Radio-Journal de France; 
7-45 Ce que vous devez savoir : 8. L'Agenda 
spirituel de la France ; 8. Jo Les emissions 

i!P IA. journt<f' ; 8.)12 Folklore: R.2/i Chronique ; 0.!10 Radio­
Jc,urnal de France ; R-4:i L'ecole au toyer; 9 15 L'entr'aide 
aux prlsonniers rapatrles ; 9,25 Education Natlonale ; 9.5l'i 
Heu re et arret de !'emission : J J .30 Les princlpales emissions 
du Jour; I I .32 Solistes lnstrumentaux ; J 2. La question 
.luive : 12,0:I Ga. c'est fran1;als ; 17\25 Chronlque de la 
Phalang-e Afrlcaine : J 2.30 Radio-Journal de France: 12 40 
Radlo-Legion-Actualite~ ; 12.45 L'Orchestre Radio-Symphonl. 



que, dlr. M. Clergue; 13J25 Chronlque ou disque ; 13.30 
Radio-Journal de France ; 13.-40 Les principale s emissions du 
jour ; 13.42 Suite du concert par l'Orchestre Radio-Sympho­
nique ; 14.30 Actualites lttteraires ; 14.45 Musique de 
chambre ; 15.;45 Le quart d'heure de la poesie fran~aise; 16. 
Concert d'orgue; 16.30 L'Heure de la Femme; 17.00 « Paul 
Verlaine » ; 17.50 Chronique ou disq'ues ; }8. Emissions 
regionales ; 18.25 Le catechisme des petits et des grands ; 
18.40 Pour nos prisonniers; 18,46 Disques; 18.58 Les 
principales emissions de la soiree; 19. « Le ,micro a travers !es 
ages »; 19J25 La Phalange Africaine; 19.30 Radio-Journal 
de France; 19~40 Sports ; 19.45 Radio-Jeunesse; 19.55 
Musique de chambre ; 20.JiO En feuilletant Radio-National ; 
20.55 « Marie-Stuart » de Schiller; 21.\30 Radio-Journal de 
Frnnce; 21.40 Radio-Travail; 21 .• 'iO Emission dramatique; 
22140 Orchestre de tangos; 23.10 Le cabaret lmaginaire ; . 
2:S.37 Les principales emissions du lende main ; 23.'40 Chro-• 
nlque ou dlsques ; 23.45 Radio-Journal de France ; 23."58 
« Lt :.\fa.rseillaise » ; 24. ·Fin des emissions. 

SAMEDI 
13 ffVRIER 

6.30 Radio-Journal de France ; 6.40 Les 
principales emissions du jour ; 8.43 Muslque 
lcgere; 7. LeQon de gymnastique ; 7.15 
Quelques chansons; 7.30 Radio-Journal de 
France ; 7.45 Ce que vous devez savoir ; 

, 8. L' Agenda spirituel de la France ; 8. JO Les 
principalc•s f•11issions du jour ; 8."12 Airs d'operas-comiques; 

8.25 Chronique ; 8.30 Radio-Journal de France; 8.45 L'ecole 
au foyer; 9.U; L'entr'aide aux prisonniers rapatries; 9.23 
Education Nationale; 9.55 Heure et arret de !'emission ; 
11.30 L es principales emissions du jour; I 1.:12 Les Treteaux 
de Paris ; J 'l. Chronique ou disques; 12.05 Les Treteaux de 
Paris (suite) ; I2J25 Chronique de la Pha lange Africaine ; 
12.30 Radio-Journal de France ; 12,40 Radio-Legion-Actua. 
lites ; 12.45 Les Treteaux de Paris (suite) ; 13.25 Chronique 
du Secours National ; 13~30 Radio-Journal de France ; 13.40 
Les principales emissions du jour ; 13.42 A tra vers chants ; 
J4, Orchestre National, dir. D.-E. Ingbelbrecht « 60• Anniver­
saire de la mort de Richard Wagner» ; 15,30 « La part du 
diable » ; 17. Festival phonographiQJl.le Richard Wa,gner ; 
17/50, Chronique ou disque ; 17.55 Chronlque coloniale ; 
18. Des paroles sur de la musique ; 18."10 Pour nos prison­
-,,.iers ; 18.48 Ilisques ; 18.58 Les principales emissions de la 
soiree ;· 19. Jo Bouillon et son orchestre ; 19.25 Emission du 
Centre d'information du Travail fran1:ais en Allemagne; 19.30 
Radio-Journal de France; 19.40 Sports; 19.145 Le point de 
politique interieure; 19,55 Gala des vedettes; 20.45 En feull­
letant Radio-Na tional; 20.50 Emission Jy-rique; 21.30 Radio­
Journal d e France; 21.40 La question juive; 21.50 Emission 
l~•TiQ.ue (suite); 22.45 Petit concert de nuit ; 23:37 Les prln­
c1pales emissions du lende main; 23.40 Chronique ou disques; 
23.Aa R a dio-Journa l de France; 23.58 « La Marseillaise »; 
24. Fin de s emissions. 

~ RADll DFFUSKJN ALLEMANDE&½ 
Deutschland Sender 1571 m. (191 kc.) - Stuttgart 523 m. (574 kc) -Vienne 507 m. (592 kc.) - Prague 470 m. (628 kc.) 
- Cologne 450m. (658 kc.) - Munich 405 m. (740 kc.) • Leipzig 382 m. (785 kc.) - Berlin 357 m. (841 kc.) - Hambourg 
332 m. (904 kc.) . Breslau 316 m. (950 kc.) - Koenigsberg 291 m. (1031 kc.) - Saarbruck 240 m. (1249 kc.) 522 m. 60 

(574 kc.) . 
.;. Emission du combattant ; 6. Concert du 
port de Hambourg; 7. Informations ; 8. Mu_-, 
siaue gale du matin ; 9. Notre coffret a bi­
joux ; IO. Informations ; IO. J 5 Emission 
politique; I J. Court moment musical; J_l.30 
Dejeuner-concert ; 12.30 Informations ; 

12.40 Concert populaire allemand_ s'?us la direction de Fritz 
Ganss ; 14. Informations et communique de guerre ; 14.30 
Conte ; I~ Reminiscences de bons films sonores ; 15.30 Mu­
sique Vl\nle ; J 6. Poste militaire radiophonique ; J 7. Infor­
mations ; I 8, Concert philharmonique ; I 9. Reportag!l du 
front ; J 9.20 Intermede musica,l ; 19.30 Sport et ,mus1que ; 
20. Informations - Varietes ; 22. Informations ; 22.30 Mu­
sique avant minuit; 24. Informations - Musique apres mlnu1t. 

LUNDI 
8 FEVIUER 

5. Emission du combattant ; 5. Concert mati­
nal . (Berlin) ; 5.30 Informations ; 6. Avec 
des airs joyeux dans le jour nouveau; 7J. In­
formations ; 8. Mus!que matlnale ; 9. Infor­
mations ; 9.30 Mus1que populaire gale, IO. 
Muslque de la matinee ; I 1.30 Et volc1 une 

nouvelle semaine; I J .40 Reportage du. front; 12. Muslque 
P_?ur l'arret du travail ;_ 1.2.30 Informations et apercu sur la 
situation ; 14. Infonmatlons et communlqu~ de guerre ; 14.1 a 
Muslque apres le dejeuner; 15. Commumque de guerre (DS 
seulement) ; 15• Jolies voix et instrumen!istes connus; I~ •. 
Peu connu, mats interessant; 17. Informations ; 17.,15 Musi­
que pour la fin de l'apri'>s-midi; 18. Le livre du temps; 18.30 
Le mlrolr du temps ; I 9. Notre armee ; 19,120 Reportage du 
front; 19.35 Muslque variee; I9,4a Causerie; 20· Infor­
mations ; 20.20 Un peu pour chacun, dt;ux heures de varletes ; 
~2. Informations ; 22.:lO Autour d_e 1 amour ; 24. Informa­
trnns - Quand il fera nuit ; I. Melodies nocturnes. 

MARDI 
9 FEVRIER 

5. Emission du combattant ; 5.30 Informa­
tions (Berlin) _ Musique matinale ; 6. Con­
cert matinal; 7. Informations ; 8. Musique 
du matin ; 9. Informations - Musique variee ; 
JO. Musique de la matinee; 11., Varietes; 
12. Musique ·pour l'arret du travail ; 1.2.30 

Informations et aper<;u sur la situation ; 14. Informations et 
cc_,mmunique de guerre; 1·4.15 MosaYque sonore; 15. Commu­
mque de guerre (DS seulement) ; J5. Musique variee ; 15.30 
Concert de sollstes; 16. Dejeuner-concert; 17. Informations; 
17.15 Gals' echos et chants joyeux; )8.30 Le mlroir du 
temps; 19. Provinces allemandes; 19.20 Reportage du front; 
1.0.33 Intermede musical; 19.4!. Causerie; 20. Informa­
t\ons ; 20.20 _La jeunesse allemande chante et joue ; 2). Mu­
s1que pour to, ; 22. Informations ; 22.30 Musique varlee ; 
24. Informations - Pour votre distraction ; I Pele-mele 
n~~rn& • 

MERCREDI 
10 FEVRIER 

5. Emission du combattant ; 5. Muslque ma­
tinale (Berlin) ; 5.30 Informations ; 6. 
Concert matinal ; 7. Informations ; 8. Joyeux 
salut du matin ; 9. Informations _ Petits 
riens sonores ; 9.30 Une demi-heure gaie ; 
I 0. Musique de la matinee ; 11 30 Musique 

pour l'arret du travail ; 12.30 Informations et a
0

per<;u sur la 
situation ; 12.40 Dejeuner-concert ;. l 4. Informations et 
communique de guerre; 14.15 Airs lftgers; 15. Comm~nique 
de guerre (DS seulement) ; J !i . . Melodies gales ; J 6. Varietes ; 
1 7. Informations ; 17.15 Echos varies ; I 8. Manifestation 
des emetteurs allemands pour l'Europe; 18 . .tJO Le miroir du 
temps; 19. Marine de guerre et guerre maritime; 19.20 Re-

portage du front; 19..35 Intermede musical; 19.45 Causerie; 
20. Informations; 20Jl5 .: Laissez parler Jes fleurs ... » 22. In­
formations; 22.30 Courte et bonne; 22.45 Ronde de melodies 
avec Barnabas von Geczy et son orchestre; 23.15 Bonne 
humeur; 24J Informations - Airs nocturnes ; I. Pour bien 
terminer. 

JEUDI 
JI FEVRIER 

;., Emission du combattant ; 5. Concert ma­
tinal (Berlin) ; 5.30 Informations ; 6. 
Joyeux commencement; 7. Informations; 8. 
Musique gaie; 9. Informations - Avec en­
train ; IO. Musique de la matinee ; 11-40 
Reportage du front; 12. Musique pour l'ar­

ret du travail ; J 2.30 Informations et aper~u sur la situation ; 
13.25 Concert italo-a.llemand; 14. Informations et commu­
nique de guerre - Musique apres le dejeuner ; 15. Communique 
de guerre (DS seulement) ; 15. A la portee de tous; 18. Con­
cert de l'ap-res-midi ; 17. Informations ; 17 ·15 Le Luxem­
bourg joue; 18.30 Le mlroir du temps ; 19, Echos de valses ; 
19.20 Reportage du front; 19.35 Intermede musical; 19.4a 
(?8userie ; 20. Informations; 20,15 Musique de chambre, avec 
l Orchestre de chambre de la Halle a-ux Draps de Leipzig, sous 
la direction du directeur general Paul Schmitz et Kurt Stlehler, 
Max Kalki, violonlste; 21. Musique pour to! ; 22. Informa­
t!ons ; 22.30 Intermede de musique de danse ; 24. Informa­
tions _ Melodies gales ; J. Airs joyeux. 

VENDREDI 
12 FEVRIER 

a. Emission du combattant ; 5.30 Informa­
tions (Berlin) - Concert matinal ; 6. Concert 
mattnal ; 7. Informations ; 8. Faire de la 
musique joyeuse ; 9, Informations • Petits 
riens sonores ; 9.30 Musique de la matin~e ; 
11. Images du pays; I J.30 Muslque pour 

l'nrret du travail; 12,30 Information,; et aper,::u sur la situa­
tion ; J 4, Informations et communique de guerre; 14. l 5 
Couleurs sonores ; 15. Communique de gue:rre (DS seulement) ; 
J 5. Melodies populaires ; I a.30 Muslque de viol on ; J 6.- Con­
C!lrt de l'apres-midi ; ! 7. Infor.mations ; 17.•l 5 Choses pri\­
ci<-uses; 18.30 Le mirolr du temp-s; 19~ Notre aviation; 
19.20 Reportage du front; 19.:!15 Intermede; J9.4l'o Cau­
serie ; 20. Informations; 20. la ,r Ou chante l'alouette », 
operette de Franz Lehar ; 22. Informations ; 22.30 Oui, ceci 
est ma melodie : 24. Informations - Musique apres mlnult ; 
I. Musique de nuit. 

SAMEDI 
l.3 FEVRIER 

l'i. Emission du combattant ; 5. Muslque 
matinale (Berlin) ; 5.30 Informations ; 6. 
Allons gaiement, le jour commence ; 7. Infor. 
mations ; 8. Musique matinale ; O. Informa­
tions - Bonne humeur; I I. Causerie musicale; 
I 1.30 Dejeuner-concert ; 12.30 Informa­

tions et ape r~u su:r la situation ; 12,45 Musique pour l'arret 
du travail; )4. Informations et communique de guerre; 
14.15 Au fl! des ondes; 15. Communique de guerre (DS seu­
lement) ; 15. Pour votre distraction ; J 5.30 Reportage du 
front; I 6., Sa medi a.pres-midi varie; 17. Informations ; 18. 
Courte scene politique; 18.)5 Musique variee; J8.30 Le 
miroir du temps ; 19. Intermede musical ; }9.20 Reportage 
du front ; I 9.35 Petit intermede .musical ; I 9.45 Causerie ; 
20. Informations ; 20,15 Bonne humeur en majeur et en 
mineur ; 2 I. La demi-heure gale de fin de semaine ; 21.30 
Melodie et rythme ; 22. Informations ; 22.30 Gai et varle : 
23. Pour votre distraction ; 24, Informations - Entre aujour-
d'hui et demain ; I. Musique de nuit. , · 



\ 

De 6 h. 45 a 7 h. ) 
De 11 h. 45 a 12 h. 

Sur 279. 281, 322 et De 15 h. 45 a 16 h. Le Journal Parl6. 

432 m, · · • .. • · .. • 1 De 19 h. a 19 h. 15 

, De 18 h. a 19 h.: ; L'Heure Frani:aiae. 

Sur 1.339 m . ...... 
\ \ Emission des pri­
i De 19 h. a 19 h, 15 

1 
sonniers et de la 

\ 1 L6gion Tricolore, 

I De 19 h. a 19 h. 15 \ 
Sur 48 m. 86 . . . . . . ( De 22 h. 45 a 23 h. I Le Journal Par16. 

Programme de l'heure fran~aise 

MERCREDI 

JEUDI 

YENDREDI 

SAMEDI 

L" sketcl, de la semaine. 
Cinq minutes en Allemagne a\"ec Georges 

1-'radier. 
Le messag·e du prisonnler. 
J Jialogue avec la !•'ranee, ;1ar le Dr. Dig no· 

wity. 
Le sport europeen. 
Le message du prlsonnier. 
Dix minutes de polltlque exterle u re, par le 

1.Jr. Max Clau ss. 
Le n:.essage du prisonnier. 
Le fait du jour avec Georges Pradier. 
interview militaire avec un ofllcier de 

l"OKW. 
Le fait du jour avec Georges Pradier. 
Le messag·e du prisonnier. 

Le fait du jour avec Georges l'radler. 
_\ travers le film europ een. 
Le message du prlsonnler . 

Le fait du jour avec Georges Pradier. 
L~ message du prlsonnler. 
Les esql!i~ses phllosophiques de M. Schlir · 

gens. 
Le .t:ait du jour avec Georges ]'radier. 
L t! n1e.:;sag·t! d..1 vrisonnier. 

-PARI 
ONDI 

Sur 19 m. 83, de 16 h. 45 a 20 heures. 
Sur 25 m. 24, de 20 h. 15 a 21 h. 15. 

DIMANCHE 
7 FtVRIER 

16 45 " Joyeux trompette • ; 16.48 Infor­
mations ; 17. Guy l'aquinet, !es 'l 'ro1s C_han ­
terelles et J.,an Lutece ; 17,45 informations; 
18, L'heure moghrebine _; ID, « Joyeux tro_m­
pette •; IU.03 Causene; IU,10 Em1ss10n 
thea.trale : « Housteau le P. 'l'. 'l'. » , comedie 

en un actc, de llax Descaves ; 10.40 Musique de danse ; 
IOAa informations; 20. Arret de !'emission; 20,15 « Joyeux 
trompette »; 20.18 .: L a Chauve-Souris •• de J ohann Strauss, 
a\ ec l'orchestre Marius-Fran~ois Gaillard, Georgette Denys, 
Christiane Gaudel, Elie Saint-Come, Robert Jeantet, Andre 
Dalbon, Andre Pactat et la chorale Emile Pa.ssani; 20.45 In ­
formations; 21 • .: La Chauve-Souris » (suite); 21.15 .t<"m de 
1·,··111ission. 

LUNDI 
8 FhRIER 

16,45 « Joyeu x trompet te • ; 16,48 Infor­
matio ns; 17. Quel q u es orchest~·es; 17.15 
l'oetes et m us ic iens, par Luc B er im o n t . 
17.45 Informations ; 18, L'heure m ogh re­
bine; 19. « J oyeux trompe t te » ; IU.03 
Uauserie; 19-10 Musique leger e; 10.30 Le 

quart d"hcurc sporti f, par Marcel de Laborderie; JU.45 
T1·oisicme Bulletin d'Informatlons ; 20. Anet de !'emission ; 
20 ·15 • Joyeux trompette »; 20 18 Yvonne Blanc et son e n ­
semole ; 20.45 Informations ; 2i. Concert mosaYque de Paris­
:\londial; 21.1:i Fin de !'emission. 

MARDI 
9 FiVRIER 

16.45 « Joyeux trompette >; 16.48 Infor­
mations ; 17. Un quart d'heure de ballets ; 
J 7.15 c La revue du theA.tre », par Andre 
Saudemond ; 17.30 Georgette Denys ; 17.45 
informations; 18. L'heure moghrebine: )9. 
« Joyeux trompette » ; 19.03 Causerie: 

JO.l:i « L"Epingle d'Ivoire» (65• episode), roman radiophoni­
que de Claude Dherelle; 19.30 • Bel Canto ». presente par 
France Dervi!le; 19.45 Informations ; 20, Arrct de !'emission; 

20.15 • 
01 chestre, 
chc, nteu rs 

.Joyeux trompette »; 20.18 Boris Sarbek et son 
avcc Fred Hebert ; 20.4 5 Informations ; :.! I. « Les 
que \"OUS aimez »; 21.15 Fin de !'emission. 

----- 16,45 « Joyeux trompette » ; 16.48 lnfor-MERCREDI mations; 17. l1usique de danse; 17,1:i « La 
l'evue du cinema », par L. Uauven et 11.,ran-lO ftVRIER ~ois Mazeline; 17,30 Jean Lahiton: 17.45 
infonnat10ns; 18. L neure mog-hrcbine; 19. 

, . . • Joyeux t1·011;pette_ » ; 10,0 3 Causerie ; 
1,t. IO .i,;1111ss1on theA.trale : « Une v1e1lle legencte », de ;,Jme 
d"Arcy; I 0.-:1;; J nformattuns; 20. Arrf_t _de l'cmi~sion: 20. 15 
« Joye.ux trompette »; 20. 111 Alec Smrnvine et sa mus1que 
douee; 20,•:1 5 lnformaliuns: ~ J . Concert en chansonH; 21 . 15 
Fin clt• l l·111u-::-;ion. 

JEUDI 
11 FEVRIER 

16,,:la « Joyeux trompette »; )4t 4 U info1·­
malions ; 17. Quelques valses ; J 7.J a « La 
\"ie parisienne »,_ par Jacques I >uta~; J 7 .:JO 
Les grands sollstes; J 7 .4 a lnformattons; 
IU, L"heure moghrebine; JO.« Joycux lrom­
pctle »; 19,03 Causene; 10.l:i L'ensemblc 

Ltt~it·n l!l·llang,•1· et le quatuor de flutes; 19.'l'i Informations: 
20 .-\.rrct de !"emission ; 20.15 « Joyeux tron;pette » ; 20 18 
~ Les ,·ieux ait·s de chez nous », par Guillot de 8aix ; 20:45 
lni••• 11::ition~: 21. ~Ius,4 ue de danse; 21.la Fin de !'<'mission. 

VENDREDI 
12 FFIRIER 

16.1:i « J,>yeux trompette » ; 16,4 8 Jnfor­
mat1011s ; 17. Concert en chansuus , 17 ):i 
:--utre quart a'heure d'h1sto11·c : J 7 ,30 t.1ue1-
11ues orchestres ; _ 17,45 inlormauuns; I U. 
L"heure moghrebme; 19, .: Jo,·eux tro111-
pette » ; 19.03 Causerie; i.0, 15 • L'Eping-Je 

d"ivoire \tiG•· tp1sode), rornau radiophoniquc, ue Claude 1Jl1e­
relle; )0,30 (.,/uelques melodies ; 19.45 informations : 20 
Arret de l emission; 20.15 « Joyeux u-ompette •; 20, tU 
« Ah ! la belle epoque », realisation radiophoni(JUe d'Andre 
Allehaut, avQC l'orchestre Leo Laurent; 20.45 lntormatious; 
21, L'cnsemblc d'accordeon i•'errari; 21. 15 1• 111 de !'emission. 

SAMEDI 
13 FEVRIER 

16,45 « Joye~x trompette » ; 16.48 infor­
n~ations; 17. Samson l"ran1:ois; 17, l li Suites 
ct orchestre ; 17.45 informations; IU. L'heure 
moghrebme; 10. «Joyeux tro.mpelte»; 10.03 
Causerie; 10.ilO « Les grands nrn!tres ae 1a 
musique », par !<"ranee Derville; 10.45 lnfor­

mations; 20, _\.net de !'emission; 20.IS « Joyeux trompette »; 
20, IU L" Jazz de i'aris, avec l'accordeoniste Alexander; 20.,f5 
lnfunnations; 2). Le Jazz de Paris (suite); 2 J, I:; 1,·,11 u,· 
re1nission. 

.MARDI 
9 FEVRIER 

(288 m e tres) 
JU.:JO La merveilleuse aventure des Celtes : 
« vans la demeure des dieux », « Urece et 
Thrace », par Rene-Yves Creston. Arrgt mu­
sical d'Andre Vallee, avec les recitants de 
Hennes-Bretagne et l'orchestre de Ia Station, 

. dir. de Maurice Hendericlc )8.aO JJils et ba-
li ,·ernenes de lltLute-Bretagne, par Mathau des (Jalimcnes, a vec 
~Iarie-Sainte, Georges Payart et Georg-es Braud; 19,0 5 La 16-
g·ende do la Bretagne, pays pauvre, par Germaine Jouan; 10. 10 
Causerie mariti me, par de Berdouare. 19, la Fin de l'emis­
)jion. 

19, a JU.15 Le quart d'heure de I'lnstitut 
c-e1tique de Bretagne : Necessite d'unc action 
L·eonomique dans le cadre. provincial, par 
Uuerchet; Darempredou etre kerne veur ha 
Breizh (!es rela.tions enti-e la Cornouailles 
britannique et la Bretagne), par Goulc'hen ar 

C'Helaouennou, revue de presse par Georges 

IU.:lO Contes dialogues : Ar Sarpnnt :Milli­
iset (Le serpent maud1t), par Jezegou, ,wee la 
troupe Gwalarn. 18.55 Kardeur ar Vugale 
\ le quart d'heure des enfants), par Mme Le­
mee; ) 9 05 Dre ar C'Helaouennou (A tra-

. vers Jes 'Revues, par Youenn Drezen; IO. IO 
1•r~,i0 i;enn L>l\\"ar-J3enn al Labour Douar - .: Douar Breizh » 
(La tl·tTe de Dretagne), par Ar C'Houer "Kozh; J fl, J 5 J.,'in de 
l't'.·mission. 

De II h. ix 12 h.,, s ur 25 m. 16. - De 19 h. ix 21 h. sur 49 m. 18. 
De 21 h. ix 21 h. 35, sur 49 m. 18. 

Muslque - Noi,velles • Commentaires. Poste d'lnformatlons et 
d'opinions europeennes.-

LANGUES VIVANTES A q uoi h on a voir un poste d e 2.000 
(ours 40 fr. par mois .. Corresp. 55 fr. ou 3.000 fr . .. si vous n e savez pas 
6, rue Joubert, Paris-9•, TRlnite 07-99 lea langues e tra ngeres? 

SECRETARIAT - STENO - COMPT, • LANGUES BERL I TZve;s~i~n1;: 
COURS COMMERCIAL CH AMP ERR ET vile, b\en et a peu de lrais. Pros-
14, Bd Gouvlon-S~-Cyr, GALvani 58--5 I pectus, 31, b oul. d ea ltallens, Paria, 



DEBUSSY ET LES SYMBOLISTES 

ES <( Ariettes oubli8es >>, que Janine Micheal.I 
chantera le 7 fevrier a 14 h. 15, furent ecri­
tes en 1088. Elles meltent en musique six 
poemes de Verlaine choisis avec un qout 
tr&s s0.r par le compositeur. dans l'ceuvre 
du « Pauvre Lelian ». 

En 1888, Claude Debussy a vinqt-six an11,, Sa peraonnalite s'al­
lirme. Si ses premileres ceuvres n'offrent qu'une muaique agr8able, ii devient 
vraiment lui-mime Cl partir des « Ariettes ». Pour lea bien 90Uter, i1 faut •• 
mettre dans 1' ambiance de cette epoque, o\l le Symboliame r9gne avec 
Maeterlinck, Peladan, Mallarme. 

L' AME DE SCHUBERT 

D
E 9 fevrier, a 23 h. 15, grace au talent de Marcelle Bunlet, voua 
entendrez quatre parmi les plus beaux lieder de Frana Schubert. 

« Toute puissance » et cc A la musique » •• cla■aent incontear, 
tablement parmi lea c::&iuvres maitreaees du grand m6lodiate. 

Or, Scb.ubert n'etait pas seulement un maqnifique muaici•n. Mam 
sa valeur spirituelle elait a la hal)teur de aon talent. Sa principal• 
inlerprele, Anna Froblkh, disait de lui : 

« Schubert etait dans l'entbousiasme quand ii trouvait quelque choae de 
beau dans la Jhusique des qutre1 compoaiteura t • 

Et s.a. soeur Kathi disait aussi : 
« C'elait un coeur admirable. II n'etait pas jaloux et ne cacbait pas 1a jole 

E'n e;itendant de belle musique. L 'innocence et la paix de 10n cCl:hUr n• peu­
v~t !lo d8crire. » 

CORELLI 

C
RACE a l'orchestre feminin de Jane Evrard, nou• ecouterona le 
10 levrier, a 23 b. 15, l'ceuvre d',un dea plus doue• dH muaiciena 
du XVII• siecle : Corelli. 

A«:angelo Corelli naquit pres d'lmola, le 17 16vrier 1653, et mou­
rut a Rome en 1713. 

En 1670, ii etait deja membre de !'Academia musicale de Bolo­
gne. A dix-buit •ana. ii partit pour Rome, comme violoniale, ill !voya. 

gea beaucoup : en Allemaqne, dans toute l'ltalie et pe11t-itre a Paris, 
En 1687, ii lut attacbe a la maison du cardinal Otloboni, ou ii rHta jua­

qu'O: sa mort. 
Corelli est le repr8sentant par excellence de J' ecole claa1ique du violon et. 

comme tel. il a exerc8 une influence profonde aur ••• jeunea contemporaina. 
sur Hamdel, par exemple. Virtuose distinqu8, il n'en cultivait paa moins, ~e 
preference, un jeu s~mple el expressil et ne s'entendait quere aux aortileqes 
des doubles cordes crui passionnaient les virtuo1e1 d'alora. 

-LE TANNHAUSER 

-

E 11 levrier, a 20 b. 30, le Grand Orcheatre de Radio-Paris, sous 
la directfon de Jean Foumet, donnera 1un festival Wagner. au 
cours duqtiel on entendra lea morceaux lea plu1 caract8ristique1 du 
« Tannhciuser » .. 

Pour bien montrer la place « r8volutionnaire • de cette ceuvre 
dans la Musique, i1 est bon de relire ,ce conseil q1ue donne Richard 
Wagner a ses futurs interpretea, dans une lettre celebre : 

« J'accorde maintenant que le simple fait de s'attaq,uer Cl une tc:iche telle 
que celle de representer mon <c Tannhciuser » )3uflit d8ja Cl inepirer a~ cbanteur 
de l'inqui8tude sur soi~mime, et que cette inquietude l'incite a apporter 
diUerentes modifications a ses habiiudea de scene. Je vais. mime, dans ma 
~.upposilion, j'usq,u'O: esperer que, si les etudes du rOle de <c Tannhciuser » 
sont dirigees comme je l'ai indique, ii s'elablira dan• 1-■ habitudlu et IH 
idees du chanleur une modification favorable a sa tache : mai1 je ne puia 
attendre un r8sultat favorable de ces efforts que si ces mod,ificationa am8nent 
une revolution complete en lui et dons ses fa~ons de compr•ndre et de 
jouer, revolution qui lui iera prendre conscience qu' il doit , pour remplir cette 
tdche, chang.ar du tout au tout et devenir exactement le contraire de ce qu'il 
etait nague,e. )) 

P. M. 
Photos J-Jarcourl - Croquis Jan ,'vfara. 

I 



Gagner.,11 ,1eH 
Roman inedit de 11
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Roland TESSIER l;J:1 ::~· f( 
/1/usiracions de G. PAVIS ! f. 

S oeu.-\1x, unc claq111• ""~ 
v1go ur1•use s II r . ~ 
l'epaul1• la so rt 
tlc sa m cditatiou. 

C'est Janine Cortit•r, 
une .Tanlnr aux vcnx 
brulants d'i111patiCJH'('. 
Unc bonne copine quoi ­
qu'un peu exaltee. 

- Est-cc que tu as 
un peu <lc tcmps de li­
brc, ~laric-Hose ? 

- Hem, t u sais, <'n ce nHllll t•nt... 
- Re flee! '. s bien. Paree que c'est m,e u ffa ire (-pi. -

hrntc que je vais te proposer. Et a toi s<'nlc, cncor(•. 
Les autres, je n'ai guhc conflance ... 

Janine la prend pur le lira~ et, l '<'ntrainant a 
l'ccart. Jui dit a mi-Yoix ; 

- J 'ecoutc. 
- Des bas ... De la s oie prt>~que nature lle ... Tout 

un stock, pat· un cousin. On Jes vend aux ca111u­
raclcs avec 00 balles dr hencf p.ur pai1·1•, a se par­
tager a nous de-ux. Pas de tickets. On mu·a vile 
(·puise notre stock I 

Marie-Rose· ne s'att1•1Hlait gucrc a pareille propo-
sition. Elle nt' sut qut• halbutier : 

- Mais... C'cst du... marche noir ? 
- Tu parlts, et du \Tai. <.,:a fr choque ? 
- Emin ... je ne sais pas ... Laisse-mo i r eflechir .. , 
Ce qui a It· don d'(•Xasperer Janine : 
- Tu ne ser.as done jamais qu',une petite bour­

geoise .. Ya done, grnill<' de fonctionnalre attendant 
la petite refraite ? Tu n'as done pas envic de tc 
dcbrouiller ? 

- ;Eh ! si ... rcpliqut• ~Iari<'-Hose cn souria nt. 
Mais cette 111fa1re de comm(•rce illicitr 11e lui dit 

ric-n qui vaille. 
- Est-c~ que, autour de nous, tout le monde 111• 

se debromlle pas ? n•prend Janine. En Sorbonne 
plus qu'autrc part. Au fond, cst-ce qu'il y en u 
braucoup p.urnu nous, dont Jrs cours, Jes e.xanwns 
rt IP diplome sont h•s prcoceouputions clominantcs ? 
11. semble qu'on veuillt• tous... autre chose. On nc 
s~•t pas exactemenl 1ruoi ... :\fai::, un contact plus 
d1rrct avec la vie I .. , 

« Alors, certains, romme nrni, se d(•hrouilll'nt 
en fai!rnnt du co111111l'tTI'. ~loins pour l 'urgt•nt qui' 
~a ra~porte que po,ur le go1)t du risqu1•, pour le 
J~u. D autres vont tran1iller a pleins brus la pal" 
Y!vante. On s'occupe Ill' colonit's d'enf.ants, de cours 
l1bres ... "!-,~s gar~ons font de la politi<Jll<'. Ils sont 
dPs « nuhtnnts ». Pas bcaucoup de nusonnemenls, 
- mais de !'action, voire tlc In rhnuss1·tte a clous ... 

T•u oublies le < swing > ! 
- Avoue que, cht•z nous, i Is nr sont pas nom ­

breu~. Ce sont de pauvres trpl's .. Pourtant, ii y .a 
le dcchet, que veux-tu ... :Mais la1ssons cela pour 
rcvenir aux uutres. Ai-Jc raison ? 

- PJ,us que tu ne le crois. 
- C'est-A-dlre ... 

et;; 
1 
lin secret que je te conflcrai uu jour ... p<'ul-

- Blond ou brun ? 
- Tu n'y cs pas du tout ... 
- _Je blagu.ais. As-tu remarquc commc IP. fli11, !rs 

f~da1ses, !es amours romanes<p1es sont pcu appr(•­
c1t'-s par!111. nous? Beaucoup d entre nous sont fian­
ces. Mais ils prenn~nt tres au serieux, gravement 
mcmr, le futur mar1age. On lcs entend discuter de 

!'education des enfants. C'est passe, le temps ci(•s 
coups de tete ! 

Au loin,_ ~{al'ie-Rosc aper~olt ~farie-Louise. 
J::llc arrive seule ct m.archr la tete haissee, Ies 

traits contractes. Alors, :i.tarie-Rose repond trcs yitc• a Janine : 
- Le temps des coups de t11 te ? .Je n<' sais pas. 

Enfln, que Dicu t'cntende ... 

••• 
Est-ce que ~a va, mon p<•tit Bertrand ? 

- Pas trop ma!, monsieur. J'ai deja clusse tout 
un ra:yon. Les fiches sont pretes. 

- Ca n'est .pas de cela dont je te parle. Est-cc• 
quc tu vas, to1 ? . 

Le vieux ~ibliophil(, s'est as!-:is sur h• coin de lu 
table, cc qui a pour clfcl im1111•diat de faire ecrou­
lcr toute une pile tie Ii \'res ; puis, sans attt•ndrc In 
1;cpon~~ de son secretaire, il sc met a purler av1·c 
, ol11JHl_1te. Bertrand ~ommence d'y etre hnbitue. Ou 
:M, D<?r1a~ rcste ~es JOUrs sans desscrr1•r I(,:, dents, 
ou b1en 11 n'arrete pu::. de parler ! 

. Ii n'y. a que toi qui comptes. Tout crs bou­
qums reun1s nc valenl pas tm<• ame d'ndotescent 
~ui s'ouvrc au monde. J'ai parfois honte de le lt•nir 
s1 enf~rme, .alors que It> s~leil t'uppellt• dcbors ! 
. - \ous av~z tort, n1onsieur. \'ous mt• rrndez 11n 
immense service ... 

THEATRE 
. Ren& Roeber, qui est, a l'Odeon, un direc.teur ac:til 

M et devoue a la c:ause du the~tre, ~t fl!an1f.esteinent 
un homme de beauc:oup de gout, do1t n avoir ~onte 

« Le MiH6ore ,,, de Rene Trintzius et Amedee V~lentin, ot 
« Bataillea de Dames >>, de Scribe et. Leg-o.u:ve, _qu avec peu 
d'enthouaiasme, et parce qu'il !au! b1en •~tis~aue, de temps 
a autre, ce public: impenitent, cor:~c:e. q\11 cume par-.deGSU: 
tout Jes vieilleries et le po,uss1ereux. « Le Meteore 
n'excede pas l'interet d'une bonne ,piece _de p~tronage' 
}'intrigue, les personnages y sont d ~ne ~unplicite desar­
mante Quant a !'atmosphere, et quo1 qu en pens.en! illles 

· • · ' the m e auteurs, ii n'y en a pas. II n y a rien, qu un me . 
lois traite deja, ennuyeux et conventionnel. Raymond G1!ard, 
Georges Chamarat, Renee Dargent sont passables et defen­
:ient ma! un texte dont j'ai dit le manque de valeur. Seu!, 

Baconnet joue bien : il a de la finesse et le merite d~ savoir 
ne pas charger dans un role qui prete a la. canc:ature. 

Ne• nous attendrissons point trop sur le hon v1eux temps, 
n'envions point a l'exces le_ sort de n_os gran~-parents 
ou arriere-grands-uarents. qUJ vec:urent, il eat vrcn, a une 
epoque heureuse m~s prosci~que, et. q,'.li ~prou;7erent :om­
munement des senttmenta d une m1evrer1e, d une paleur 
·extremes. « Bataille de Dames » c:cmpose cependant un 
spectac:le qui ne manque pas de gr~c:e,. ni aurtout d'.habi­
lete. Evidemment, ses auteurs conna1ssa1ent leur m~ti•~ et 
usaient magistraleD1ent de toutes lea lieelles, La ?i•tnbu­
tion est excellente dans son ensemble. Georges. Cuam, amu­
sant, possede a un baut degre le sens des gestes, de la 
mimique ; mais il a tendance a exagerer. Guy Parzy est 
seduisant ; Suzanne Rouet, aristoc:ratique et belle : Odette 
C~ur. charmante. Georges Chamarat jo1.1e ici avec autorite, 
et merite d'etre vivement cornplimente. 

I Georges Chamarat, 
2 Raymond Girard, 

vus par Jan Mara. 

LE COIN DES LIVRES 
es Editions du Mercure de France, an publiant 

« Histoire de Lena et Jean solitaires » de Bernard ont ete bien 
im:pirees. C'est la un tivre sain et honnite, eomme il a.erait souhai­
!ahle qu'on en vit heaucaup. Cette histoire de deux robinaons 
modemes, - << une belle aventure de tendre amitie et d·e travail 
dans la jo:e » - est heureusement contee malgre quelques fai­
blesses do style qui. cependanl, n'alourdissent paa l'action et ne 
,, cassent » pas. le rylhme du recit. 

Lt;s Presses Universita1res de France viennent de nous offrir une 
Bl!c:cincte, mai:e:. complete histoire de « La Litteroture allemande » 
:par J -F Ange!loz. Aves bea.ucoup do clarte, !'auteur est porve~ 
a dreszer, en 120 pages, un panorama complet de celte litterature 
c:ll?mando pourtant si riche. Et s'il a, voJontairement, rapidernent 
tralle le Moyen Age et la periode qui pro.cede 1700, il nous a, par 
c:ontre, foumi de precieuses donnees sur Jes annees qui vont de 
c:ette date a nos jours, temoignant de la plus parfaite e11udition. 

R. T· 

Pierre Minet. 

EN MARGE DE 
LA PELLICULE 

P 
AULAIS tourn•e ,, Le 

Soleil de Minuit », 
d'apres le roman 

de Pierre Benoit et il 
interprete, dans c:e film, 
le role d~n repre1:.en­
tant aes Soviets. 

- II faut l'hab:ller en 
ccrnmissaire du peuple, 
que diablo 1 s' ec:rie le 
metteur en scene, Ber­
nard Roland... Et vo1.1s 
l'affublez d'un paletot de 
cuir ! ... C' est invraisem­
.blable I 

Le r6gisseur s'affaire 
et trouve une pelerine. 

- <;a ne va pas, 
s 'eerie le metteur en 
sc:ene. Je veux un com­
rnissaire du peuple el 
non Qn conduc:te,ur de 
troika 

_Pauiais revient cinq 
nunutes plus tard, avec: 
un pardossus a c:ol de 
lourrure. 

- Voila... c:' est par­
fait... entin un vra1 
cornrnissaire du pe~ple ... 
u~ aulhentiq,uo bolche­
V'ik. Pourquoi ne l'avez­
vous pas habille comme 
~a plus tot? 

- C'est que je ·ne l'ai 
que depuis c:e matin, dit 
Paulais, timide, qui ve­
nait d'endosser son par­
d~ss1.1s tout ne,ul. 

F. M. 

Bientot dons votre quartier ... LE CINEMA 

CREPUSCULE 

C OMPARABLE en cela aux ecolea de peinture, le cinema eat d'autant 
plus susceptible de reuHite que 1ea realisations sont marquees 
par un c:arac:lere correapondant au temperament nationaul. Avec 

« Le President Kruger », « Coeur . Immortal ». « La Lutte Heroique », 
nous avons pu voir qu'il fallait Bu cinema allemand une matiere 
ample, un theme puiasamment drarnatique pour ae mouvoir a l'aiae, 

On en a une preuve nouvelle aujourd'hui. Dans « Crepuacule », Emil 
Jannings, aime et c:onnu chez nous depuia plus de vinqt ans, fait, a 
l'accoutumeo, une creation exlrimement vivante, cello d'un capitaine 
d'industrie dont la penEee fut sans cease occupee par le travail et Jes 
amelioralionit sociales. Parvenu au seuil de la vieillesse, Mathias 
Clausen s'aper~oit tardivement qu'il n'a guere connu le bonheur. Lo 
voici seul en face d'une famille toute prete a le depouiller. Et q,uand 
ii lentera de rofaire aa vie avec: une jeune collaboratrice, ce sera la 
rupture et le drame. 

C::i scenario n'est pas sans defauts. mais le film vaut surtout par 
sa realisation et le cadre de son action. On traite d'ordinaire le travail 
au c:i.nema comme une chose Ires secondaire. lei, ii domine !'intrigue 
et la c:onditionne. D' ou un ac:c:ent de verite assei rare, ,une atmosphere 
do singuliere grandeur. rec:reee a la fois par !'image et par le son, 
avec beauc:oup de vigueur. On reconnait la la mciin d'un maitre : Veit 
~arlan. Tout le debut - un scene de funerailles sc-us la pluie. un 
c1metiere en bordure do la voie ferree, ou le vent et Jes sifflements des 
train_., einportent, d~s Jam.beaux de discours. - 1' etonnante marche de 
Jannmgs dans I us1ne, entre autres scenes, sont du meilleur cinema. 
La lenteur du rythme, le style appuye et lourd, propres au cinema 
allemand, gen,nt souvent la comedie. Us sont ici. aq contraire des 
conditions de qualite. • 

Pierre Leprohon. 

UN 
DISQUE UNIQUE 

Avec un peu de chance, vous pou-
vez encore le decouvrir che:i c:ertains 

disquaires. II renferme deux celebres pages 
vc-cales : n Le Quatuor ». de Rigoletto, et 

le ,, Sextuor » de l.,ucia de Lamermoor. Evi­
demment, nous c:onnaissons de mul.~.p!es editions 

de ces sommels du " Bel Canto », mais tro\lver reu­
nies sur, ~ seul disque. les voix de Galli-Curci, 

Hcmer, G:gh, De Luca, F1nza et Bada consti•ue une 
« alliche exeeptionnelle ». Au debut, du , Quatuor ,, 

d~ R1gol4:tto, lorsque Gigli' attaq•.Je la phrase magni­
fiquo qui debt.lie !'ensemble, un petit frisson vous par­
ccu~t l'echine et l'equilibre souverain, ne de l'eiitre-
cro!teme!lt des six. voix reunies dans , Lucia ». tient 
du prod1ge, tant 11 est homogene, sc•.Jp!e et puis-

sa_nt. Ceux qui peuvent rapprocher !'edition raris­
s1me ou lo metal de Caruso triomphe des dilli­

culles de l'enregistrement acoustique com­
prendront l'insigne merite du nouveau nal­

mares. Gigli s'approche grandement de 
son ~-tustre modele et lea qualites 

de la gravure font oublier le 
prestige du nom. 

A L'OPERA 
P. H. 

II ANTIGONE" ET II L'AMOUR SORCIER" 

L
A presentation, a !'Opera, de ,, Antigone ». de M. fean Cocteau, 
sur une musique de M. Artrur Honegger, a ete un veritable 
evenement musical. M. Honegger a reussi une partition d'une 

force exceptionnello, ou la meiodie propremenl dite est remplacee 
par des rythmes bas.ii; sur la sonorite du ver~e_. Mlle Sc:henne~erg 
(Antigone) et M. Beckmans (Creon) ont magniliquement tradwt ea 
pensee. 

" Antigone i> a ete suivie par un nouveau ballet de Serge Lifar : 
« L'Amour Sorcier ,,. sur la celebre mus:que de Mon,uel de Falla. 
Ji y mele !es jeux des talonr, de la danse gitane a'.lx « pointes » 
c:la£Siquea. Sa creation du r61e du « spectre » est hallucinante et 
Mme Teresina donne toute sa fougue poignant• a !'image de la 
gitane Candelas. Le jeune Roland Petit a obtenu un vii suc:c:es 
dans Carm&llo, l'amant fougueux. 

La salle, ou le « Tout-Paris » etait present. a fail une veritable 
cvalion a c:es deux Cl8uvres d'une qualite artistique exceptionnelle. 

- Tais-toi. Tu n'y connais ricn. ,Te t'uldp a flnir 
les etiudes. C'esl peut-etre m1 ma!. Que sais-je ? Lt•s 
11stres sont pleins de contradictions. Xous so111mes 
dans un cycle de Pluton. Crls1•s durnbles. L'lmpre­
vlsible ser.a, si j'ose dire, la Loi. Mais tu es trop 
enfant pour comprendre cela. Je ne Y('Ux pa!I t'cm­
p@cher d'@tre un eleve studieux, hl<'n sClr. Mais ce 
n'est pas cc quc tu apprendras qui compte. L'lmpor­
tant, c'est le goOt de !'effort ct la bonne ml!thode 
que tu acquerr.as I 

- II nc s'agi't pns seulement de faire mes etudes, 
monsieur. ~fais alder not1·e mere adoptive. 

. M. Borlus ta.pc sur la table un coup de poing q,ui 
disperse Jes flches. 

- Idiot, triple Idiot que tu cs ! A quoi cela te 
mene, ton existence actuelle ? A rien ! Y as-tu re­
flechi ? Aussi, j'ni pris une resolution. Et je tie 
tP permets pas de me dire non. Tu vas reintcl(rer 
ton lycce. Tu ne viendras plus ici que pour bavar­
d_er avec moi et je continuerai a tc payer comme 
Sl ..• 

- Xon, monsieu1·, impossible !,,, 
- \'oy!'7.-Yous ce petit cc>e[ n1ontcl sur ses ergots '! 

II veut m(•riter !'argent qu'on Jui clonne. Paree que 
c'est bien cela, ton non, n'rst-cc pas ? 

Bertrand ~c~uiesr~ !1'u11 ~i~ne, de tete. 
- Tu es 1d1ot... 1d1ot ... 1u1ot ... , Enfln, nous en 

rc-p.ar~erons plus tnrd En attendant, rcponcls a ma 
question, francht•ment Quclle tetc ui-je? Suis-je 
t·ompletement ridicule ? 

- Au contraire, monsirnr, vous et1·s - comment 
dirais-jc, tres distinguc. 

Veux-tu ne pns mentir, blanc-bee I ,Jr vnis te 
le dire, moi, comment je snis puisque tu nc veux 
pas parlt•r. t;'n vkil ub.-uti sale, laid, qui fail 
rire Jes gamins qu'il croise. Jr nc pnis m'intfresser 
(}U'a des sornettes astrologiq111·s, ou a de vieux hou­
quins. Une douzaine de bonshommrs dans mon 
grnre aclmirent mon erudition ... 111'envient mes li­
vn•s. Et quand je mour:-ai, rx.acte111rnt dans neuf 
nns ct cinq n1ois - !rs astres ne men tent jam.ais ! -
personne ne me regrettera, et mes collections iront 
moislr 1111 fond d'une hibliothequc puhlique. Tu 
appelles ~a une existence, toi ? Tout It• bonheut· du 
mondc s est f.ane P.rcs d<' moi et Jc ne m'cn suis 
nper~u que lorsqu'1I etait trop tard ! 

~Iainknant, le Yieux bibliophile marche de long 
Pn large, a traYers !es piles de documents. II sem­
ble, dans son ex.alt11tion, a,·ofr comp!Mement ouhlie 
son auditt.'ur. Bertrand co111mence d'Nre un peu in­
quict. 

- Tu vois, tout ce qui vaut la P<'ine de ·vivre 
rst la ... 

Et du doigt, ii mo11tre a Bertrand la portc qu'il 
lui a recommande de ne jam.als onvrir. 

Puis 'Un ~-il~nc·t• se fait, pesan t: )I. Bo~ias s'eponl(e 
h• front. \ 1s1bkment, 'I.Ill comhat S(' l1vrc en Jui­
mi!mc. Enfin, apres uu immense effort, ii se decide ... 

- ,Je vais ouvrir cette porte ctcv1111t toi. Tu ,-as 
connaitre mon secret. Et tu seras la premiere per­
sonne a qui je ferai t•et honneur. )ln1:; tu rrst<'n1s 
sur Ir seuil, sans cntrer. Si tu con1prends celn, ma 
douleur n'aura pas cM tout a fait inutile ... 

11 l'a pris J?ar le bras rt l'entralne douc<'ment. 
Son ''i!-Ulgc• qui, tout a l'hf'nrP eta:t crispc, se de­
tend soudain. t;'nc inflnie doueeur se lit sur srs 
traits. 

Et c'est d'une Yoix tremhlante qu'il murmure : 
Regnrde, vitc... , 

. La po11e s'onvre ... lJne hun1ble d111mbre de pro­
nnce, avec des meuhles d'acajou, d<•s ricleuux de 
rl'ps, au mur qut.'lques lithographies, s-ur la clH•min(•e 
1111c pendule Dircctoire et <ks vases d'opaline. t:n 
th-re encoi-e ouvert traine sur une coilfc•use. l'n p<'i­
gnoir hlt-u est etendu sur le lit ... 

t.:n ensemble banal, sans doute, mnis d'unl' ex­
quise intlmite. On a l'impr('ssion c·trnnge que la 
personne qui .a hnhite C(•lte chamhre vient srule­
ment de la quitter. 

:\lais In Yision ue dur<' guere . .M. Borias frrme 
In porte et Bertrnnd se retrouve, comme au sortir 
<l'un songc, au milieu des fiches et drs livres. 

Le vieux savant s<• laisse tomber dans 1m f.uuh'uil. 
- Tu n'as rien compris. Alors, moi, je Yais t'ex­

pliqucr. Je vais te dire cc que je mr redis a moi­
mi!m<', dix fois et plus chnquc• jour ! 

« J'ctnis a ce moment tout jeune, professrur dans 
un college, ct je pri>paruis 1111 dodor:tt es lt>ttrrs. 
Pour ceder aux instances dr ma viellle maman, je 
me suis marie av1•c une Jeune !Ille qu'on me prc­
senta. Oui, je f•us un bon mari. :\Lais distant, ludif­
frrcnt. Jc tcnais bt>aucoup plus a n1t'~ ctudes qu'a 
son .a1no11r, et tous ces !.Illes docunH•nt:, 111·1•mp11-

('haient de YOir qu'1•lle m'adorait .... Je 1raitnis ses 
l(•11dress1•s de gamineriPs. J<' passals d<'s soin1ts a 
lfre au lieu de m'occ-uper d'elle. Et apres deux ans 
d<• mariagr... elle mourut ! 

l'n sanp,lut etouffl'.•, la voix sc fit a peine distinctr 
pour conclure : 

- Alors alors st.>ulement je m'aper\'US de ce quc 
j'anlis perdu. L'"mour m'ut,>pai,ut alors que la mort 
Ill 'avait anache c1•lle que J avais honteusement ne­
gligee. Je n'avais plus d elle que tles souvenir::., 
t·<·ux-la mcmes quc tu ,·irns cl'aprrcevoir. Et je t·om­
pris q,ue mon exisknce etait irremediublement ga­
ehee. Jc me jetai duns !'elude comme d'autrcs se 
mettent it hoirr ~ Et maintenant, je vis avec elle, 
1•n pen see, (A •ulvre.) 



Le Maitre 
ALFRED CORTOT 

int erpret e incomparable d e 

L'CEUVRE DE CHOPIN 

• 
Le cycle des quatre concerts 

consacres par Allred Corio! /J !'au­
dition des chefs-d'reuvre de Chopin, 
et uont trois concerts ont dej/J eu 
lieu et seront completes par le 
concert prevu /J la Salle Pleyel, /J 
Paris, le 12 fenier, se double ac­
tuellement, pour le cfll!bre artiste, 
du rt!-enregistrement de l'reu\'re in­
tt!Jrale du ~rand compositeur. le-
4ue1 lui a de demande par les Dis-
4ues c La Voix de son Maitre ». 

Celle information comblera !es 
,u:ux des mclomanes pour qui Al­
f red Cortot demeure l'inlerprele 
incomparable de Chopin. En ou t re, 

I cs tout derniers orogres de la 
technique de l'enregistrement vont 
accorder au Mallre, dans l'accom­
plisscment de cette mag:,ifique ta­
che, les privileges d'une reproduc­
tion exceptionnelle de son j eu . 

Sont deja parues, dans cette nou. 
1·elle collection appelee /J •tigurer 
Jans toutes Jes discotheques : Jes 
Eludes op. IO (12 Eludes), en 3 
dis4ues de 30 cm. < La Voix de 
son Maitre >, 11°• W. 1531 it 1533, 
et ks Eludes op. 25, en 3 disques 
de 30 cm < La Voix de son Mai­
tre » n°• W. 153~ /J 1536. A pa­
raitre prochainement : Jes Preludes 
op. 28 en ~ disques de 30 cm., c La 
\"oix de son Maitre ». 
••••••••••••••••••••• 

r..oCHATELETc-r41 
lun spectacle incomparablel 

VALSES DE FRANCE 
MOGADOR 500e 

la Veuve Joyeuse 
avec JEANNE AUBERT 
20 h. (sauf tundi) sam., dim. 15 h. 

- NOUVEAUTE.S -

RELL VS 
et 

Alice TISSOT 

VIVE PARIS I 
avec PALAU et SERJIUS 

APOLLO 

Tousles soirs 20 h. (saJf vend.) 
Matinees a 15 h. le Samedi 
a 14 h . et 17 h. le Dimanche 

VIVRE CHEZ SOI 

N AGUtRE, certains Parisiens - parmi ceux qui 
comptaient dans le Tout-Paris - pouvaient vous 
parler a l'heure du champagne dans le cabaret a 

la mode des trois expositions de peinture in.augurees 
le matin, de la generale de l'apres-midi et de celle 
du soir, du the de l'ambassadrice, du cocktail du 
baron Z ... , des modeles presentes entre trois et cinq 
chez le couturier, des cou rses et du grand diner du 
jour. Ils pouvaient en parler comme s'ils y avaient 
assiste. Et c'etait vrai, d'ail!eurs. Nu! comme un 
mondain pour avoir, avec une sante a toute epreuve 
et un cstomac so!ide, le don de l'ubiquite. Yous me 
direz qu'il y avait alors des voitures, une febrilite 
citadine entrainante, !es « obligations » de la vie 
parisienne, et le souci d'etre vu. 

Comment, aujourd'hui, peuvent bien vivre ces gens ? 
Mais a peu pres de la meme fa<;on, sauf que, en 
general, ils restent - le matin et surtout le soir -
le plus souvent chez eux. Et j'en connais qui, a 
quarante ans, ont decouvert le charme des savates, 
du coin. du feu et des bons livres. Un prince de 
!'elegance qui passait pour connaitre !es caracteres 

, me disait hier : « Mon cher, je !is en ce moment 
Cesar Bi1·otteau. C'est tout s implement merveilleux. » 

Et dire qu'il a u rait pu ignorer Balzac toute sa vie ! 

-A.B.C-
Rentree i l 'A.B.C de 

LUCIENNE DEL YLE 
PIERRE HIEGEL 

ELIA NE DE CREUS 
avec ANNIE ROZANNE 

ESPANITA CORTEZ 
et EMILE PRUD'HOMME 

et son e nsemble 

= GRAND-GUIGNOL= 
LES SUPPLICIES 

Gavarni. 

**CIRQUE D'HIVER.Y..Y. 
; operette feerique a trand spectacle; * avec 200 artistes. ,fO chevaux * 
: CARMENCITA "s~~,~• : * Tousles Jours 2 0 h. (sf. Vend red I) * * Matinees Jeudl , Samedi, 15 h. * * Dimanche et Fetes I~ et 17 h. * ** \1° tt,1111bli,1ut • 01,trl,mpl • ,, SiL,stit1 ** 

ETOIIE 
MADJAMf 
[)AIO!E ETOILE 

PALAIS-R0YAL, gros sucds de J. de Letraz 

- LE BEAULIEU -
168, Faubs Saint-Honor, 

THE -ATTRACTIONS 

ALIX COMBELLE 
et son Orchestre 

DINERS-SPECTACLE 

BORDAS 
ROGER DANN 

e t t out un p ro1ra mme 

APR~S MIN UIT 
un pro1ramme renouvelt et 

ROBERTA 

LE BEAULIEU 

L 
Drame de Claude ORVAL J 

UNE JEUNE MARIEE 
: ON DEHANDE UN MENAGE : 
♦ Depuls « Blchon », Paris ♦ St. Ph. du Roule - Bal. -49-64 
♦♦♦♦ n 'avalt pas autant rl ♦♦♦♦ - Ouvert tout• la nuit -Comedle d'Yves MIRANDE 

ous les soirs 20 h. 30 (sauf merer.) 
Mat. samedi et dimanche a IS h. 

SALL E CHOPIN-PLEYEL 
8, rue Daru (252, Fg St-Honore) 

DIMANCHE 14 FitVRIER a 18 h. 
R E CITAL 

REINE LORIN BERTHE PAUL 
Poesie Violoncel/e 

avec le concours de 
LAURE VERCAMBRE - PAUL 

pionlste 
Places de 17 a 42 fr. (t . droits compris) 

DAUNOU A. BIRABEAU 

LE FLEUVE AMOUR 

118 

THE, ATRE DE PARIS •• Soir (sauf mercredl) 20 h. 
Matinees sam. dim. IS h. 

TROIS - SIX- NEUF 
MARIAGES LEGA UX 

EXCL U SIVEMENT 
Pour cr~er ou reconsttt uer un 

FOYER HEUREUX, 
adre11ez vout en toute confian.ce i. 

L'UNION FAMILIALE, 

La chanson que vous aimez ... demandt1 .. l1 

~li'.i'.illki:i·illirltiltl 
PAUL BEUtCH. u.,.umg j ., ~ . . 

82 . boul. llu u ssm n nu - P ,\fllS Joigne1 par manda\ au limb., 3 fr. par chan10n 

La troupe de Guy Rapp qui. chaque mardi. va en province interpreter, 
a.u profit de l' c:euvre du Colis du Prisonnier, « J' ai dix-.sept ans ». 

rH. Imp. CURIAL-ARCHEREAU, I I a I 5, rue Curial, Paris. • L• Gerant: MAX DEL TY 5 5, Av. d11 Ch.·Elyshs, Paris. R.C.Selne 2H-4598, • Autorlntlon N• 27 



MPs chNs petits, 

D'dbord, j e noudrais 1'0US 

reJJH'TCif-'T ,•ncOrl' unt• fois [rf!.~ 
chaleun•usent!'nf de tous /es 
/Jons nceu:r.: ,.,f tll•s !Jross,•s bise,._ 
que vou~ ,n'avez en1Joyes !Jour 
l'unnfr 1 !14:J ; en me-me i<'mps. 
je v,•u.r uous dirt• au.~si un yrun<l nu·rci cit• /11 part de lous vos petits <·an,arades qui onl <tssislt! ii: nos dl'u:t 

d,· Soi>/ : c'est r,011s qui nous r11Jez aides ii ll•s preparer L'l par 110s en,,ois d'araenl 1•/ d<' 
Joul'is. [,,•s arbus de Soi!/ on/ ele superbes co,mme vous avcz peu/-elre fJII I,• co11s/llla 1w 
cin,;n1a et si tJOlls al)il!Z pu II tissisler, volre pelit cceur aurail s1ire1nent .~aull! de joi,> 
d'unoir co1tlribut; ll une aussi belle chose. 

P(Jur unus n!i"on1penst'r, je 1Jllis aujourd'hui vuu.s ruconl,·r un,· lristoirc ravissrutl<' <JIU' 
vvus uimaez slirement beducoup : Peli/ l'O<J et 1,etit pould. 

V EUX-TU venir avec moi '! dit pe­
t it coq ii pctit poulct ; vcux-tu 
venir avec moi au bois de noi­

sctiers, manger des noisettes ? 
.le veux bien, dit petit poulel. 

Et !es voila partis tous deux, pelit 
<·oq marchant fieremenl dcvanl el pc­
Iii poulel suivant tant bien que mat, 
en trcbuehant de temps en temps. 

Sito! arrives ils sc mettent ii chcr­
cher Jes · ·noisetles tombces dans 
l'lwrhe verle. Petit coq, qui a bon 
U'il, en trouve une, et puis unc aulrc, 
et puis encore unc autre, et poussc 
chaque fois un cri de joic. l'e!it pou­
let, le pauvre, chcrchc. d1erchc en 

vain ... courant d'un cote et de l'au­
tre, trebuchant et s'essoufflant... et 
ne trouvant pas la plus petite noi­
sett.e ! Petit poulct en est bien triste. 
Heureusement, petit coq, qui a hon 
c~ur, partage avec lui chaque noi­
setle qu'il trouve. Ainsi, petit poulet 
mange aussi des noisettes, mais ii 
voudrait bien en trouver une, lui 
aussi. Et, soudain, il en apen;oit une, 
nichee dans un petit creux, sous une 
touffe d'herbe. Vite il la ramasse et 
appelle petit coq pour !'aider a enle­
ver la coque. Quelle belle noisette ii 
en sort, ronde el brillante ! Petit coq 

comme vous le faites certai-
nement, quc petit poulet 
va partager cette noisette 
avec Jui, comme lui-meme 
a partage Jes siennes. Mais 
point du tout. Cet ego'isle 
de pelit poulet refuse tout 
net de partager et, pour 
eviler toute discussion, 
hop ! ii avale d'un coup la 

~ • I ; , . 

_ , ,,. -~'- -~ 

noisetlc. Mais Ia 
noisetle est une 
grosse noisetle, 
et pelil poulet a 
un petit cou, si 
bien que la noi­
sctlc rcsle a mi­

t~•-. /1 I . ~1- • 
0 , CY./27 ·\1 
· -✓~\v-"'.~~ 0\ La fontaine repond : · 

-I; ' '1 \ Va d'abord trouver la jeunc 
~ --==---==--_,,fl.Ile ct rapporte-moi une pic·ce de 

, 7 /soie toule blanchc. 
Petit coq court trouvcr la jeune 

lille : chemin, 

i 
~t<~) 
~ .. "'J ~(, 

Jani allcr plus avant cl nc voulanl 
revenir en arricre. Petit poulel 
<'.•touffe, se debat de toutes ses forces. 
Petit coq ]'aide de son mieux, Jui 
hallant le dos de ses ailerons, mais 
rien a faire, la noisette ne bouge pas! 

Cours a la fontaine me cher­
chcr de l'eau, crie enfin a petit coq 
petit poulet a demi mort. 

Petit coq court a la fontaine. 

Fontaine, donne-moi de l'eau 
pour petit poulet qui etouffe, la-bas, 
dans le bois de noiseliers. 

- Jeune fille, donne-moi une piece 
de soic toule blanche ; je la porterai 
a la fontaine et la fonlaine me don­
nera de J'eau pour petit poulet qui 
etouffe, la-bas, dans le bois de noi­
setiers. 

La jeune lille rcponrl 

~(~ 

'~-t~ 'rl 

~~·} 

.•. ·~ ' I ~l'W, ,.,: 
Apporte-moi d'abord ma cou­

ronne que j'ai perdue sur le pre. 
Petit coq court sur le pre ct 

revienl tout essouffle, rapportant la 
couronne. 

- Jeune fille, donne-moi une piete 
de soie toute blanche que j'apporle­
rai a la fontaine, qui me donnera de 
l'eau fraiche pour petit poulet qui 
etouffe la-bas dans le bois de noise­
tiers. 

La jeune fille donna la soie toute 
blanche en echange de la 
couronne ; la ,fontaine 
donna de J'eau fraiche en 
echange de la soie toute 
blanche ; petit coq ap­
porta vi le, vile, l'eau frai­
che a petit poulet qui 
etOllffait dans le bois de 
noisetiers. Helas ! trop 
tard... Petit poulet etait 
rnort etouffe par la grosse 
noisette qu'il n'avait pas 
voulu partager ... 
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